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RESUME : 

Le projet est ambitieux qui veut equiper la documentation du Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale 
de Conques avec les technologies les plus modernes. Quelle est au juste sa vocation ? L'approche des publics, de 
l'environnement, des premiers fonds necessaires permet de cadrer la future bibliotheque. Le catalogue est defini, le 
choix du systeme informatique est pr6par6. Se tenir a la hauteur des ambitions est un exercice difficile. II reste du 
moins rationnel avec des propositions qui tentent d'illustrer une maltrise de la technique professionnelle. 

ABSTRACT : 

This project is ambitious. It tries to organize the documentation of the Art and Mediaeval Civilization European 
Center with the most modern technics. What are exactly its objectives? The approach of the future users, of the 
environment, of the leading documents constitues the base of the future library. The future files are in project, 
the future retrieval software too. To face the reality is ambitious and difficult but the project is highly 
specialized. 
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INTRODUCTION 

Conques ... comme un appel... 

Venu inopindment par la voix de France-Culture un matin de mai 1993 alors qu'est inaugure le 
Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale. 

Un appel vers un "Tresor"?, vers un "Projet"? difficile a dire. 

Est-il, cet appel, a 1'unisson de ce que sont certains parcours professionnels charges de leur 
passe et dynamises par un tournant a prendre? 

Est-il k 1'unisson des ambitions des Bibliotheques de France ces annees-ci? 

Est-il porteur de 1'empreinte de 1'Europe de demain? 

C'est en tous cas un appel k construire un pont entre le Moyen-Age et le prochain millenaire, 
remettant a 1'esprit cet aphorisme d'Umberto Saba qui pose question: 

"Le temps est rond; il retourne en lui-meme. Et les montres qui servent a Vindiquer devraient 
elles aussi etre rondes. EUes Vont ete en effet: depuis leur invention jusqu'a aujourd'hui. 
Lusage recemment accepte de donner aux montres une forme carree, triangulaire, octogonale 
est un des innombrables petits indices de Vegarement de notre epoque. D'un millenaire qui 
arrive a sa fin." 

Conques... comme un defi... 

Pour les Moines du Haut Moyen-Age, la bibliotheque est une des bases de la Culture : "un 
Monastere sans bibliotheque est uneplaceforte sans armes". 

II semble qu'& Conques, en 1993, k 1'heure oti nait le projet du Centre Europeen d'Art et de 
Civilisation Medievale, la meme conception ait prevalu. Mais k ce moment-li, Conques reve 
qu'k la bibliotheque en puissance soit associd un monde d'images venues de toute 1'Europe, qui 
fasse fi des frontieres de 1'espace et du temps. 

Comme le projet du Centre, celui de sa bibliotheque est exaltant, porteur du Passe et projete 
vers 1'Avenir. II nous apparait ainsi lors de notre premiSre visite h Conques en juillet 1993. 
C'est tel aussi que nous 1'acceptons. 

Ce projet "magnifique", la sdduction du lieu, le dynamisme de l'equipe et la confiance entiere 
qui nous est offerte font le reste. Au projet, nous donnons notre compldte adhesion. 

Ainsi, c'est le lieu du stage qui va determiner la nature de 1'etude. 

Nous sommes avertis que tout ce qui est dit de la future documentation de Conques n'est que 
souhait; nous sommes conscients que les voies ouvertes partent dans multiples directions, que 
notre expdrience antdrieure doit s'adapter d ce domaine culturel qui lui est etranger et que, sans 
aucun instrument, il nous faut accomplir un travail de pionnier. 

Sans doute est-ce un ldger vertige qui motive alors 1'intituld de 1'dtude. II n'a jamais cesse de lui 
etre adaptd: 

"LE CENTRE EUROPEEN D'ART ET DE CIVILISATION MEDIEVALE DE CONQUES 
A LA RECHERCHE DE SA VOCATION DOCUMENTAIRE" . 
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Nous acceptons donc cette mission-la, armes d'une infinie precaution : regardant en arriere 
puisque le passe professionnel le permet et nous projetant vers 1'avenir avec les outils modernes 
qu'il nous appartient de prospecter. 

Comme cela nous l'est demandd, nous travaillons a la manidre d'un consultant qui approche, 
reflechit et donne conseille. Nous sommes portes par la gentillesse et le dynamisme d'une 
equipe qui vit sa premidre saison culturelle et doit faire preuve de sa competence. L'epoque du 
stage favorise la connaissance du contexte culturel et du contexte local. 

A la demande de Conques qui desire trouver dans ce travail un outil pour 1'avenir de sa 
bibliotheque, s'ajoute le desir de nos professeurs : profiter de 1'expenence acquise pour aider 
aux decisions et proposer peut-etre un modele qui puisse guider un projet informatique quel 
qu'il soit. 

A ce desir rdpond tout de suite une remarque : si dans les opdrations d'informatisation, les 
informaticiens reclament tant la presence de bibliothecaires, c'est qu'il existe un ou des savoir-
faire dans les bibliotheques que seuls les professionnels savent mettre en marche. 

"Laisser des armes", voici ce qu'il nous appartient de faire. Et c'est un peu k la manidre des 
Moines Mtisseurs arrivant sur une terre nouvelle que nous nous mettons au travail. 

... la mission est lourde et la confiance accordee totale ... 
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A la manidre des Moines bStisseurs arrivant sur une terre nouvelle, 
nous nous mettons au travail. 
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CONQUES 

Dans la region septentrionale de 1'ancienne province du Rouergue, devenue departement de 
1'Aveyron, Conques s'enorgueillit aujourd'hui de son abbatiale romane et de son cdl^bre 
tympan, de son tresor d'orfevrerie medieval prestigieux et de son village sorti intact du lointain 
Moyen-Age. 
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L'histoire nous apprend comment 1'implantation d'un monastere benedictin au IXe sidcle, les 
largesses royales ou impenales a son egard, celles aussi attribuees a une jeune martyre 
chretienne du nom de Sainte Foy dont les reliques y sont venerees au Moyen-Age, la notoriete 
qui s'ensuit pour Conques en font une etape importante sur l'un des quatre chemins fran^ais 
menant les pdlerins vers le tombeau de 1'Apotre Jacques en Galice. 

Un certain Ermold le Noir, dans un podme latin du IXe sidcle, parle d'un "Autrefois de 
Conques": "Autrefois asile de betesfauves et des oiseaux melodieux, ce lieu etait reste inconnu 
de Vhomme que rebutait son aspect sauvage." 

Plus de onze sidcles nous separent de Louis le Pieux qui donna son nom a Conques (du latin 
"concha" qui signifie coquille), sans doute h cause du relief en creux, du cirque creuse par la 
rividre l'Ouche au point ou la rejoint le Dourdou. Mais le havre de paix qu'est Conques saisit 
toujours autant le touriste, le marcheur, le pelenn du XXe sidcle. 
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La legende dit que Saint Jacques le Majeur apparut en songe a Charlemagne lui disant: "Tu n'as 
qu'a suivre le chemin d'etoiles". 

Ils furent, ils sont des milliers h peregriner vers Compostelle (Campus stellae : le champ de 
l'£toile) ou une etoile permit en l'an 800 la decouverte du corps de Saint Jacques. 

1 000 ans plus tard, les routes de Compostelle sont devenues le premier itineraire culturel 
d'Europe, soutenu par le Conseil de 1'Europe. 

Jos6 Maria Ballester qui en a la charge parle d'un patrimoine europeen dont nous avons tous la 
responsabilite. 

Au-del^ des aspects touristiques, folkloriques, des enrichissements culturels ou spirituels, la 
ddmarche sur les "chemins de Saint Jacques" continue a etre une aventure... 

A Conques, nous sommes sur un chemin ou les cultures se melangent et se respectent. 

L'entreprise de la petite commune de 400 habitants qui vient de lancer le defi d'entrer dans la 
modernite est une aventure. A sa suite, notre travail sera sans doute aussi une aventure. Mais la 
le^on du lieu commande. 

Alors, si en 1837, Prosper M6rim6e se disait en arrivant a Conques "nullement prepare a 
trouver tant de richesses dans unpareil desert", il faudrait bien que dans les annees qui viennent 
les lecteurs - pour qui nous travaillons ici - puissent en dire autant. 
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1 - LE CENTRE EUROPEEN (l) 

D'un site qui fut essentiellement "cultuel", le projet du Centre europeen est de faire un site 
"culturel" aussi, s'affirmant "lieu de memoire" pour 1'Europe d'aujourd'hui et pole culturel 
intemational. 

A Conques ou le patrimoine se definit comme un "tresor", ou "1'eglise est le plus somptueux 
reliquaire" (Andre Maurois de 1'Academie frangaise), que sera le fonds de la bibliotheque du 
Centre europden, a quelles missions doit-il repondre, a quels outils doit-il se confier pour etre 
trait d'union entre 1'Europe du Moyen-Age et celle de demain? 

L'objectif que se fixe le Centre europeen en mai 1993 est triple : 

• recherche 
• formation 
• offre culturelle et touristique. 

II serait un peu long de s'etendre sur les perspectives d'activite du Centre europeen, le lecteur se 
reportera pour s'en informer aux documents joints en annexe. 

Mais il convient de dire que la gestion du Centre europeen est assuree par 1'Association pour le 
ddveloppement economique de Conques (ADEC) cr66e en janvier 1993 et regie par la loi de 
1901. Le Directeur est assist€ par un Conseil d'administration et un Comite scientifique. 

Et nous relevons dds a present les orientations de mai 1993 qui citent: 

- 1'ouverture d'un centre de documentation historique (2), 

- des recherches bibliographiques prealables a la constitution d'un fonds documentaire, 

- la constitution d'une base de donnees et la perspective de consultation a distance de fonds 
dissdminds, 

- 1'existence d'un lien avec 1'Universite de Toulouse - le Mirail materialise par la signature 
d'une convention ou il est fait mention d'une "future banque de donnees informatisees mise 
h la disposition de VUniversite". 

Une bibliothSque municipale (3) existe a Conques. Dans ses locaux, les lecteurs conquois, mais 
aussi ceux qui sont de passage, peuvent trouver les ouvrages du ddpot de la bibliothdque 
ddpartementale de 1'Aveyron (4) et un fonds de 1 700 documents (ouvrages et articles de 
pdriodiques) appartenant k la commune de Conques. Les thdmes pnvilegies y sont: Conques, 
les chemins de Saint Jacques, l'art roman. 

Mais il y a, avec 1'ambitieux projet du Centre europeen, la necessite d'une documentation qui 
soit digne de ce qui a ete prtisentd comme un "pole europeen pour la recherche en civilisation 
mddidvale". 

(1) par commodite, nous dirons le Centre europeen a chaque fois qu'il s'agit du Centre Europ6en 
d'Art et de Civilisalion Mddidvale de Conques 

(2) pour Centre de documentation historique et pour qu'il n'y ait pas confusion avec le Centre europeen, nous 
dirons "Bibliotheque" 

(3) pour bibliothtbque municipale, nous dirons "BM" 
(4) pour bibliotMque departementale de pret, nous dirons "BDP" 
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Nait alors Vobligation d'une prefiguration de cette documentation. Elle fait 1'objet de notre 
travail durant 1'ete 1993 et regoit la mission de: 

- motiver les responsables (Comite scientifique et partenaires financiers), 

- constituer un outil de d6part pour la future Bibliothfcque : preparation des premidres 
acquisitions, 

- guider le choix du logiciel, 

- repondre aux questions posees sur Vavenir, 

- se situer par rapport aux autres etablissements documentaires. 

2 - PERSPECTIVES DU TRAVAIL 

La perspective du travail est d'abord d'etre une reflexion sur les buts et objectifs exposes 
sommairement plus haut, reflexion faite k partir des besoins du lecteur et menant a la definition 
du service a offrir. 

Le travail veut aussi 6tre un instrument d'aide a la gestion future, d'aide surtout k la projection 
des activitds k mettre en ceuvre. 

Cet instrument se met au service d'une strategie, laquelle englobe une suite d'actions qu'il 
importe de definir. Certaines, plus delicates, Vinformatisation en particulier, necessiteront un 
ddveloppement detaille. 

II est difficile de savoir jusqu'oil le temps imparti permettra de conduire le travail. II importe 
donc qu'il soit clair, precis, accompagne de rep^res facilitant la prise de relais. Un guide sera 
joint en annexe a cet effet. 

La Bibliothdque, comme le Centre europden, naTt d'une volontd de pari sur Vavenir. Ce travail 
veut lui donner une assise solide insdrde dans des reseaux documentaires constitues au sein 
desquels elle souhaite travailler. 

L'instrument constitud ne pourra en aucun cas etre consider^ comme immuable. 

II ne sera valable postdrieurement qu'utilise dans une honnete attitude de remise en cause, 
laquelle s'appuiera sur une appreciation de la qualite du service rendu. 

3 - PLAN DU TRAVAIL 

Nous partirons de 1'analyse des demandes de toutes natures, nous mettrons en lumidre le 
"Projet-Conques/Projet d'Europe" puis nous nous interrogerons sur les moyens de passer des 
missions aux fonctions de la Bibliothdque. 

A compter de la, notre etude, de par le temps reduit qui lui est imparti et de par les souhaits des 
responsables du Centre europden, se limitera a une premidre approche du fonds a constituer 
puis, s'dtant interrogde sur Venvironnement documentaire, elle essaiera de construire un outil 
d'aide k la ddcision pour les choix informatiques et d'aide k la rdalisation de Vinformatisation k 
venir. 
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I - L OFFRE DE SERVICE 

1- ANALYSE DE LA DEMANDE 

Toute politique documentaire repose d'abord sur une reponse a des besoins, exprimes ou non. 

A Conques, il convient de cerner ces besoins; pour cela, de nous reporter a ce qui a pu guider 
les decideurs de la creation du Centre europeen. 

Nous disposons de 1'enquete-clientele de 1991 realisee par C. Jousset, consultante en tourisme, 
et du rapport d'audit de la socidtd Mack : deux etudes qui ont confortd les decideurs au moment 
de la crdation du Centre europeen. 

Elles nous permettent de cerner une demande lide au tourisme et a une population 
essentiellement estivale. Les chiffres pris en compte sontceux de juillet et aout pour les annees 
considdrdes. 

La mission du Centre europeen n'est pas uniquement une mission culturelle mais, nous 1'avons 
vu, une mission de formation et une mission de recherche dgalement. 

La mission formation est liee aux activites "Classes du patrimoine". 

La mission recherche est k rattacher aux organisations de colloques et journees d'etude au 
Centre europeen. 

Pour 1'instant, nous ne pouvons que nous reporter aux resultats d'une enquete que nous avons 
effectuee lors du colloque qui s'est tenu en juillet 1993 : le 4&me colloque international sur la 
traduction des textes mekiievaux. II est important de souligner que ce colloque, de par son sujet, 
est representatif des perspectives d'activites du Centre europeen, qu'il concerne un public de 
chercheurs de haut niveau ayant des exigences documentaires tres pointues. 

A - La demande des touristes 

Conques est frdquente par 400 000 visiteurs par an, dont les 3/4 entre juin et decembre et 42% 
en juillet et aoQt. Cette frdquentation semble stable depuis 1991; 18% des touristes visitent le 
Tr6sor, "pidce maitresse de 1'image de Conques". 

L'enquete-clientele de 1991 est une enquete sur le terrain, elle a ete realisee du 17 juin au 
12 octobre 1991. 

935 personnes ont dt6 interrogdes . 

Profil g6n6ral: 
- 22% cadres superieurs, 
- 24% retrait6s, 
- 4% 6tudiants, 

- 40% lisent rdgulidrement des revues d'actualit6 politique ou sociale, 
- 29% lisent r6guli6rement des revues litt6raires, scientifiques, historiques. 
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Uenquete revele que 19% des visiteurs ont recherche de l'information sur place. La demande 
portait sur: 

13% des visiteurs se declarent insatisfaits de la documentation sur le site. II s'agit de vacanciers 
cultivds ayant une connaissance du site pr6alable a leur arriv6e, ayant des demandes assez 
pointues. 

L'enquete-client61e de 1991 permet aussi une approche du budget-temps des touristes de 
Conques. II parait important d'en faire ressortir des 616ments. 

Les touristes sont a 86% des "touristes de passage" qui, surtout en saison d'6t6, passent de 2 h 
h une demi-journ6e dans le village. Parmi les 35% restant la demi-journ6e, 10% auraient 
souhait6 davantage de documentation (on peut n6anmoins se demander s'ils auraient 6t6 la 
chercher k la Bibliothdque?), 16% en tous cas se disent int6ress6s par l'art roman. 

Les touristes qui passent une journ6e entiere k Conques (sensiblement plus nombreux en 
arnere-saison) se disent attir6s par l'art roman a 21%. Un quart de ceux-la est compos6 de 
touristes ayant une d6marche culturelle qui profitent des vacances pour d6couvrir les sites. 

Les touristes en etape qui restent a Conques entre plus d'une journee et 3 jours representent 
10% de 1'ensemble. Leur d6marche est culturelle (35% pour le patrimoine historique - 21% 
pour 1'art roman) ou religieuse (13%). En tous cas, 41% de ces touristes recherchent des 
renseignements sur 1'art roman. 

Les touristes restant 3 ou 4 jours repr6sentent 4% de la clientele totale. Parmi eux il y a une 
forte proportion d'etrangers (18% de Britanniques); ils marquent un grand interet pour l'art 
roman, signalent un manque de documentation et regrettent le peu de renseignements en langues 
etrangeres. 

le village de Conques 
1'environnement touristique 
l'art roman 
Saint Jacques de Compostelle 

38% 
21% 
15% 
14%. 
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B - La demande pedagogiaue 

Le Centre europ6en veut favoriser la presence a Conques de "Classes du patrimoine". II s'agit 
de permettre l'approche du patrimoine par les eleves des classes frangaises du CEl a la 
terminale. 
Ceci se fait a 1'initiative du Ministere de 1'Education, du Ministere de la Culture et de la Caisse 
nationale des Monuments Historiques. L'environnement naturel de la region du Rouergue, le 
patrimoine historique, architectural, artistique de Conques s'y pretent a merveille et depuis 
plusieurs anndes, des classes du patrimoine se deroulent a Conques. 
La qualite des equipements du Centre europeen devrait rendre plus aisee encore la pratique des 
ateliers manuels (taille de pierre, dorure, ...). Mais pour Vinstant il manque tout support 
documentaire a la pedagogie. 

La perspective 6tant Vextension de ces classes du patrimoine a des classes etrangeres - des 
contacts ont deja 6t6 pris avec VEspagne (Saint Jacques de Compostelle) et VAllemagne 
(Bamberg) - la necessitd d'une documentation adaptee n'en est que plus urgente... 

Le partenariat avec 1'Ecole Boulle oblige k prendre en compte la spdcificitd de son 
enseignement: atelier de gravure ornementale qui sera tous les ans organisd a Conques. Des 
cours de dessin seront donnds a Conques avec pour themes : le Tresor, Conques et la region. 

II faudra une documentation associee a tout ceci en meme temps qu'aux stages de sensibilisation 
aux arts et techniques du Moyen-Age, qu'aux stages de formation aux metiers du patrimoine. 

C - La demande des "ehercheurs" 

"Lieu de reference pour la recherche" : c'est ainsi que se baptise le Centre europeen en mai 
1993. Un tel lieu ne peut se concevoir sans une documentation avec laquelle les chercheurs, les 
historiens, les 6rudits locaux puissent travailler. II va de soi que ces professionnels de la 
recherche ont deja ailleurs leurs habitudes de travail. La future bibliotheque ne sera utile pour 
eux, ne les attirera que s'ils trouvent a Conques une documentation complementaire de celle 
qu'ils ont ailleurs. Sans doute est-ce ainsi que les orientations de mai 1993 parlent d'un "fonds 
documentaire unique en Europe", et ceci est souligne. 

Le premier colloque qui a eu lieu en juillet dernier s'interessait k la "Traduction des textes 
medievaux". Les deux suivants auront pour themes "Enfer et paradis" et "L'aristocratie feodale 
dans VEurope mddidvale". 
Tous concernent donc le Moyen-Age mais le domaine est vaste... Comment repondre, se 
preparer d. repondre aux demandes a venir? 

II a paru judicieux d'6tablir un questionnaire a Vadresse des congressistes presents en juillet Ce 
questionnaire avait un triple but: 

- connaitre la nature de la demande des "chercheurs" internationaux venant a Conques 
dans un but prdcis, 

- savoir s'il y avait une attente de chercheurs ayant une longue habitude de la pratique 
documentaire quant k des moyens nouveaux de se procurer la documentation, 

- savoir aussi si des projets de "consultation a distance de fonds spdcialises 
dissdminds" eveillaient Vinteret des chercheurs. 
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Questionnaire d'enquete distribue aupres des participants 
au 4eme colloque international 

sur la traduction des textes medievaux. 
Juillet 1993 

Sur une cinquantaine de questionnaires distribues, nous avons obtenu 16 reponses. 

Les non-reponses sont dues a des personnes: 
- pressees de partir: dernier jour du colloque 
- se sentant peu concemees 
- ne comprenant pas les questions... 

L'analyse porte donc sur 16 reponses distribuees ainsi: 

Personnes originaires de: 
- Etats-Unis : 4 
- Grande-Bretagne : 2 
- Pays-Bas : 2 
- France : 2 
- Japon : 2 
- Canada : 1 
- Belgique : 1 
- Egypte : 1 
- Australie : 1 

I - La lere serie de questions visait a analyser la demande en matiere 
de documentation. 

Souhaitaient pouvoir: 
- completer leurs informations sur le theme du colloque 6 
- trouver une rdponse aux bibliographies citdes 1 
- trouver une documentation sur 

. Conques 12 

. 1'histoire rdgionale medidivale 11 

. les tresors medievaux 7 

. les chemins de Saint-Jacques 8 

. un theme a preciser 4 
reponses: 

tteme du colloque + publications des orateurs ) 1 
spiiitualitd mddievale 1 
hagiographie 1 
architecture et sculpture du Moyen-Age ) 
musique du Moyen-Age ) 1 
histoire et littdrature occitanes ) 

- effectuer a Conques des etudes personnelles 7 
mais 6 seulement envisageraient de poursuivre a Conques leur sejour. 
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Le peu d'attente vis-a-vis d'une documentation sur place peut s'expliquer par 1'expresse 
motivation des personnes interrogdes pour les conferences et le peu de liberte dans 1'emploi 
du temps; la ndcessaire presence d'une documentation est pour les chercheurs une evidence. 
Les souhaits, quand ils s'expriment, vont vers une documentation sur des themes en lien 
avec le lieu. 

Permettre a des chercheurs de pouvoir poursuivre sur place leurs etudes personnelles serait 
un "luxe" que les interroges reconnaissent comme tel. 

II - La 2eme serie de questions visait a percevoir les habitudes de travail 
et les moyens utilises ailleurs 

Nous ne retiendrons que deux choses : 
- 6 personnes seulement ont utilise des catalogues informatises 
- 5 ont eu recours (occasionnellement semble-t-il) d. des banques de donnees 

informatisees. 

Du dialogue avec certains d'entre eux, il convient de constater que les "chercheurs 
mddidvistes" ont et gardent des habitudes de travail "traditionnelles", savent ou et comment 
se procurer des documents d'acc6s difficile et sont peu enclins k changer leurs habitudes face 
aux moyens informatiques nouveaux. 

Lors du colloque, la librairie Siloe Jouanaud de Toulouse a disposd un stand de 
1 400 ouvrages en fran?ais, dvaluds a 28 000 F, un autre d'ouvrages en anglais dont 
1'estimation n'a pas dtd faite. 

Tous les ouvrages se rapportaient au theme du colloque, et la Bibliotheque ne devra pas omettre 
les themes des futurs colloques. 

L'indication est donnee ici pour bien prouver qu'il s'agit d'une demande difficile, coflteuse et 
que l'on ne peut ndgliger sous peine de 16ser 1'image de marque de Conques. 

Nous souvenant de ce qui est dcrit a propos des missions du Centre europeen : 

"Le TRESOR est un legs precieuxfait a Conques pour VEurope de demain" 
et 

"II faut constituer a Conques une base de donnees unique en Europe", 

nous sommes tout h fait convaincus d'etre au travail sur un projet ambitieux. II est neanmoins 
maintenant ddcid6 avec les Responsables du Centre europden que 1'dtude prenne en compte les 
demandes des diffdrents publics, ainsi qu'elles ont €t€ analysees plus haut. 

C'est avec cette nouvelle donnee que se poursuit notre travail. 
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2 - ANALYSE DE L'EXISTANT 

A - Pourquoi une analvse? 

Constituer un fonds de bibliotheque, c'est d'abord se fixer des orientations car on ne peut tout 
avoir sur tout. Se renseigner sur les fonds existant ailleurs permet de determiner les priorites. 
Parmi les demandes analysees, quelles sont celles qui ne peuvent etre satisfaites ailleurs, quelles 
sont celles qui doivent etre satisfaites sur le lieu malgre tout? 
II y a au cceur de cela un desir de complementarite et d'efficacite. 
Dans la suite du travail, il faudra se determiner pour un vocabulaire d'indexation. 

Le souhait a ete exprime du depart de travailler en collaboration. Ce reperage preliminaire y 
aidera. 

Pour qu'un service soit de qualite, il ne peut etre omis de rdorienter un lecteur vers d'autres 
sources en cas de non reponse k sa demande. Le resultat d'une analyse de 1'existant peut 
permettre la constitution et 1'utilisation d'un fichier de "fonds en art et civilisation medievale", 
car rien d'exhaustif en la matiere n'existe qui puisse etre utilise par la Bibliotheque. 

Enfin, il est ddja envisage a Conques de faire des echanges de publications a partir de celle qui 
paraitra bientot. Le fichier d'adresses rendra le travail plus aise. 

B - Les outils de l'analvse 

Les moyens dont nous pouvions avoir 1'usage h Conques ont 6t6 utilisds : consultation 
d'Oriadoc et de Telelab sur minitel. 

Nous avons eu recours au Centre regional du CCN (l) de Toulouse, au repertoire Oriente-
Express de la BPI (2) pour completer les listes. 

C - Releve de l'analvse 

Des fonds multidisciplinaires ont ete releves dans la region Midi-Pyr^nees et les rcgions 
voisines, ceux des BM de 1'Aveyron : Rodez, Millau, Decazeville, Villefranche-de-Rouergue, 
ceux des BM de Saint-Etienne et du Puy-en-Velay, ceux des BM de Toulouse, Montpellier, 
Albi. 

Des fonds Art et Histoire existent dans les BM, BU (3) ou bibliotheques d'UFR (4) de 
Toulouse, Clermont-Ferrand, Saint-Etienne, Montpellier, toutes villes situees a moins de 
350 km de Conques. 

Sur 1'ensemble du tenitoire fran^ais, 53 centres de documentation ou bibliotheques annoncent 
un fonds sur le Moyen-Age. Et 16 unitds ou groupements de recherche CNRS (+ 2 en cours de 
constitution) s'intdressent au Moyen-Age. Deux d'entre eux reldvent de 1'Universitd de 
Toulouse. 

A Toulouse aussi il faut signaler une bibiiotheque k 1'Institut catholique, a la Direction des 
Antiquites Historiques et bien stir le Centre rdgional de documentation du Patrimoine. 

Catalogue collectif national (de periodiques) 
BibliotMque publique d'information 
Biblioth6que universitaire 
Unit6 formation recherche 
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Outre les fonds de bibliotheques privdes ou specialisees dans la region : Compagnons du 
Devoir k Albi et Rodez, Centre de documentation medievale de Figeac-en-Quercy 
(Commanderie des Templiers) ..., il y a les fonds ouverts h tous des Archives departementales. 

Nous signalons aussi la presence du Centre international de documentation occitane a Beziers, 
du Centre national d'6tudes cathares a Villegly (Aude), du Centre d'Archeologie Medievale du 
Languedoc a Carcassonne, du Service regional d'Archeologie a Toulouse, tous pourvus de 
documentation. 

Quelques sondages nous permettent de dire que des centres de documentation medievale sont 
nombreux en Allemagne, en Espagne, aux USA. L'enquete sera longue mais va de pair avec les 
futures activites du Centre europeen : il faudra songer a de rapides contacts avec 1'Allemagne et 
1'Espagne. 

Revenons en France et mettons en vedette : 

- la Bibliothdque Forney, la BU d'Art et Archeologie, la Bibliothdque du Louvre, la 
Bibliotheque du Musee des Arts et Traditions populaires, toutes parisiennes, 

- la Maison du Moyen-Age a Poitiers : constituee par la recente association de la BM, de la 
BU, du CESCM (1), du Service regional de 1'Inventaire et de VAbbaye de Liguge, 

- le Musee National du Moyen-Age aux Thermes de Cluny, 

- la BU de Toulouse et la bibliotheque de 1'UFR d'Histoire de 1'Art du meme endroit. 

Parce que les premieres sont lieux de reference en histoire de 1'art (le CADIST (2) d'histoire 
medievale est a la BU de Poitiers), parce qu'avec VUniversite de Toulouse des liens existent 
deja, il y aura urgence a prendre des contacts avec ces bibliotheques et h 6voquer un travail 
conjoint. 

Faisons aussi surgir de nos collectes : 

- le Centre intemational d'Art Mural a Saint-Savin (Vienne), 

- le Centre de VEnluminure h Moissac (Tarn et Garonne), 

- le Centre international de documentation et de recherche du Petit Palais d'Avignon : peinture 
des XI ve et XV^ siecles, 

- le Centre de VEnluminure et de Vlmage Medievale a VAbbaye de Noirlac (Cher), 

- le Centre international du Vitrail a Chartres. 

Et n'omettons pas de nous tenir informds du projet d'une Bibliothdque nationale des arts : si 
d6j& des orientations se dessinaient, il serait important d'en tenir compte. 

(1) 
(2) 

CESCM 
CADIST 

Centre d'etudes supdrieures de civilisation medievale 
Cellule d'acquisition et de diffusion de 1'infonnation scientifique et technique 
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3 - EMERGENCE D'UN PROJET 

A - Les chemins de Saint-.Tacaues 

Conques en Aveyron est une dtape sur l'un des chemins fran$ais de Saint-Jacques. Les 
historiens ont affirmd que le p^lerinage de Saint-Jacques avait ete Vun des elements essentiels 
de la construction de 1'Europe. Les nombreux marcheurs qui parcourent aujourd'hui le chemin 
du Puy k Moissac (ou vont meme plus loin) ddcouvrent le patrimoine architectural et naturel du 
chemin, qualifi^ comme etant le "plus gigantesque et le plus somptueux musee dEurope". 

Carle des chemins de Sainl-lacques 
avec ies principaux sanctueires 

Prmcioau» cftemms tridiiionnels 

= Autres chemms tradiiionnels 

Autns chemms 

Principaui poftt d embirqoement 
e( de debifffutmeflt de$ peterms 

i Sanciuaiits $ign»le$ pat "le Guide du peletm 
(•) Ptusieurs corps samis ou rehques 

q Un corps sami ou feliQue 

Auues sanctunres importanis au XIII' siecfe 

4 Eglise Samt Jicques 

" Autre eglise 

o Prmcipales etapes 

Ffonneres actuelles 
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Mais la dynamique de mobilitd des marcheurs n'est pas seulement gdographique, le regard du 
marcheur - c'est bien connu - s'int6rionse pour rejoindre ses interrogations sur lui, sur ses 
origines... 

Le fait religieux qu'est le pdlerinage de Saint-Jacques fflt une synthdse crdative harmonieuse 
entre 1'architecture, la sculpture, la litterature, la musique. Si nous le savons, c'est parce que 
l'6crit, les bibliothdques y ont participd. Alors, h llieure oil politiciens, economistes, historiens, 
artistes se mobilisent pour lEurope, aux bibliothdques de le faire aussi... 
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Cet attrait eveille a Conques par le Moyen-Age nous reporte vers un age ou se forgeaient une foi 
et un dlan communs. II y avait comme une dynamique dans la societe oii evoluaient 1'economie 
et la technique, 1'Europe vivait en pleine eclosion culturelle. II faudra que le fonds de la 
BibliothSque traduise tout cela. 

B - L'itineraire culturel 

Un itindraire culturel europeen est lance en 1987 par le Conseil de 1'Europe sur Vltineraire des 
chemins de Saint-Jacques". II a donne lieu h des realisations pratiques de revitalisation des 
structures d'accueil, de mise en valeur culturelle des ddifices, de signalisation du chemin de 
maniere a repondre aux objectifs du Conseil de 1'Europe pour rendre visible aux Europeens leur 
identitd culturelle commune, sauvegarder le Patrimoine, ddvelopper socio-culturellement et 
dconomiquement les rdgions, dveiller un tourisme de qualite, permettre les contacts entre 
populations europeennes et donner un sens k leurs echanges. 

Bien des points de similitude apparaissent entre ces perspectives-la et celles du Centre europeen; 
la Bibliothdque devra prendre en compte les "chemins de Saint-Jacques". 

C - Conaues 

Xavier KAWA-TOPOR, le directeur du Centre europeen, dans son memoire de DESS (1992) 
intitule "Poitou-Charentes : Penser le Patrimoine regional h 1'dchelle de 1'Europe", estime, quant 
a lui, que le renouveau compostellan ne constitue pas un fait majeur. La realitd du pelerinage est 
souvent intangible, de toutes manidres marginale. Un itineraire ne peut etre une fin en soi et ce 
qui le soutient releve de motivations insondables. 

Par contre, 1'importance du Patrimoine de pierre est incontestable, symbolique. A la pierre 
s'attachent 1'immobilitd, 1'immuabilite. Un repere enracine dans le sol est "lieu de memoire". 

Conques au Moyen-Age (XIe sidcle) etait connu avant la grande affluence sur les chemins de 
Saint-Jacques et rayonnait de lui-meme. Aujourd'hui, les historiens viennent h Conques, non 
sur une dtape des chemins de Saint-Jacques. II importera de sdlectionner des references pour 
eux. 
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D - L'identite culturelle europeenne 

Arretons-nous sur la vocation europeenne du Centre de Conques. Reportons-nous au Projet 
n° 10 "Culture et regions" du Conseil de 1'Europe : il est issu d'une etude menee par lui depuis 
1983 et il donna lieu k la Conference europeenne "Enjeux culturels pour les regions d'Europe", 
organisde k Lyon en octobre 1991. II est intdressant de remarquer que des responsables 
politiques, des acteurs culturels, des experts, des chercheurs, des associations y ont participd. 
II est souligne que la Culture est un vecteur de solidaritd. Aux acteurs de cette Culture, il est 
rappeld deux objectifs : le developpement regional et la mise en reseau des rdgions d'Europe. 

- Insistance est faite aux villes, aux etats, pour une implication dans "1'Europe des Regions". 

- Insistance est marquee pour des projets de cooperation SystSme educatif - Culture. 

- Insistance est donnee a la necessitd d'une dimension europdenne aux cadres culturels 
existants. 

Ce sont des arguments qui confortent 1'initiative de Conques. 

E - L'engagement politique 

L'UNESCO, en disant que tout appartient a 1'Histoire, que toute la nature laisse des traces et 
que le monde change de fagon acoeler<5e, en remarquant que, faute de sacraliser 1'essentiel, nous 
risquons de le voir disparattre sous nos yeux, retient des biens choisis pour les faire figurer sur 
la liste du Patrimoine mondial de 1'Humanitd. Ces biens sont appelds k susciter par leur 
exemplarite des politiques nationales ou locales. 

Ensuite, il est demande aux instances politiques d'agir. En mai 1992, le Ministre de 1'Education 
nationale et de la Culture, dans son "Introduction aux travaux du groupe Crdation culturelle, 
competitivite et developpement du Territoire", cite parmi les priorites pour la mise en oeuvre du 
XIe Plan "la Formation a une conscience europeenne du Patrimoine". 

Le traitd de Maastricht, dans son article 128, souligne qu'en matiere de culture, 1'action 
premidre revient aux etats; la strategie du Marche unique voulue par Jacques Delors parle de 
croissance supplementaire avec des effets sociaux et temtonalises entramant des politiques de 
developpement regional. 

Ainsi donc le Projet de Conques s'inscrit dans les contextes politiques frangais et europeen. 

La Bibliothdque, quant k elle, devra permettre une approche historique et artistique du 
Patrimoine de Conques, elle sera "lieu de memoire" et"unique en Europe". 
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F - Les conseauences economiques 

S'il y a risque d'une instrumentation economique de la Culture, il faut neanmoins prendre en 
compte les flux economiques generes par 1'existence d'un patrimoine monumental. 

Le Patrimoine - et la Bibliotheque y participera - est source de: 

- croissance indirecte 
Car une qualite de 1'environnement intellectuel et culturel joue un role d'epanouissement 
pour un esprit de creation, d'initiative, de projet. 

- croissance directe surtout 
Par la valorisation touristique du Patrimoine. 

Dans des rdgions desheritees, les gisements patrimoniaux peuvent avoir un role redistributif. 
Mais attention, si le ddveloppement culturel est un levier social, il y a aussi le risque qu'une 
exploitation touristique exacerbee conduise h depossdder les riverains de leur Patrimoine. 
II faudra que, a la Bibliotheque, Conquois et Aveyronnais trouvent leur place. 

G - Les liens locaux 

Le Centre europeen, est ne du Centre culturel de Conques, de son dynamisme et de son souhait 
d'envergure europeenne. 

La BibliothSque, s'engageant aupres du Centre europeen, n'en neglige pas pour autant les 
autres initiatives conquoises. 

A Conques un gros travail se fait pour la valorisation du Patrimoine : restauration de 
1'Abbatiale, mise en valeur du Tresor, sauvegarde de 1'environnement villageois. 

II appartient h la Biblioth&que de creer des relations entre les oeuvres ecrites et 1'architecture, 
l'histoire du lieu. II y a la une trame h tisser qui fait partie du Projet Conques. Trop souvent le 
patrimoine des Bibliothdques est singularisd, coupd du reste du Patrimoine. Conques, et le lieu 
le sert, ne le veut pas. La Bibliothfeque fait partie de 1'espace culturel conquois lors de sa 
naissance, elle doit y demeurer. II importera lors de la constitution du fonds de garder cette 
perspective-l^. 

H - Le Projet 

Jacques le Goff nous dit que 1'unitd spirituelle de 1'Europe nous reste sous la forme d'un 
heritage. Qu'il est important de faire effort pour ressaisir cet hdritage et constituer quelque chose 
de nouveau, lien entre le passe et la crdation. 

Ce quelque chose h constituer revient au Centre europeen, revient h la Bibliothdque. 

N'est-ce pas une recherche de meme nature qui a conduit cette annee la pose des premiers 
vitraux de P. Soulages dans 1'Abbatiale? Les vitraux attirent en tous cas 1'admiration de la 
critique, posent la question de la crdation artistique au XXe sidcle. Est-ce en lien ou en 
opposition h la creation d'autrefois? 
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4 - DEFINITION DES FONCTIONS 
Les missions qu'une apprcxhe du domaine culturel nous ont permis de mettre en lumiere, 
qu'elles soient reponses a des demandes ou emergences nouvelles occasionnees par la 
naissance d'un projet, vont entrainer pour la future Bibliotheque des taches qu'il convient de 
definir. 

La definition passe par une conception de service et c'est en professionnels des bibliotheques, 
cette fois, qu'il faut se situer. 

Les fonctions de la Bibliotheque prennent en compte les missions examinees plus haut. 

- Aide a la recherche 
Comment constituer scientifiquement une bonne documentation, quelles priorites lui 
accorder, faut-il envisager la creation d'un produit documentaire, comment assister le plus 
efficacement possible le lecteur? 

- Convivialite des lieux 
Bonne disposition des locaux, des ouvrages dans les locaux, simplicite et efficacite des 
moyens d'acces a la documentation, heures d'ouverture judicieuses... 

- Effort pedagpgique lie aux stages 
Documentation en accord avec les thdmes des stages prevus, suggestions pour les stages 
futurs. 

- Constitution d'un catalogue informatise de bonne qualitd qui soit adapte aux diverses 
categories de public. 

A ce point de notre etude, il edt fallu definir les taches relevant: 
- du Service public : inscriptions des lecteurs, prets, demandes de prets a 1'exterieur, 
- du Service interne: acquisitions, traitement, catalogage... 

Parce que le projet s'inscrit pour 1'instant dans 1'existence de la BM de Conques, qu'il est 
envisagd dans un premier temps d'y placer les ouvrages, d'y recevoir les lecteurs, d'y adapter 
le meme mode de classement (Dewey), il nous est demandd de limiter 1'etude a la preparation du 
premier fonds necessaire et k la constitution de la future base de donnees. 

Parce qu'il est choisi de donner la prioritd aux ouvrages, il nous est recommande de nous 
limiter pour 1'instant aux monographies seules. 
Les periodiques feront 1'objet d'une etude supplementaire en y associant un projet echange de 
revues, Conques preparant la sortie d'une publication pour janvier 1994. 

Les documents sonores et audio-visuels ne seront pas non plus evoques, il suffira seulement de 
s'assurer que le systdme choisi puisse dans l'avenir les prendre en compte. 
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5 - LES ACTEURS DU SERVICE 

V 

Q 

On bitissait en l'an mille. 
Xle s. Bibliothdque Nationale 

Les bibliothecaires d'art et d'histoire exercent 
dans un domaine ou le savoir de spdcialite 
1'emporte sur tous les "savoir-faire" qui lui sont 
associds. Mais la tendance qui voulait que dans 
les biblioth&ques ou centres de documentation 
des etablissements lies k 1'histoire de l'art soient 
prdsents des spdcialistes de la discipline 
commence a s'inf!6chir. Ne serait-ce que par la 
n6cessit6 de faire appel k des specialistes des 
techniques des sciences de 1'information. 
L'informatisation en est le prdtexte... Le 
dialogue avec les chercheurs s'en trouve 
modifid et plus ddlicat. 

Le bibliothdcaire doit-il pnvilegier le savoir ou 
le savoir-faire? C'est en fait la question de 
1'imbrication de deux services, de deux 
metiers : bibliothecaire et documentaliste. 

La difficultd vient de ce que la fonction 
documentaire est la plus visible, la plus li6e aux 
activites et aux productions de 1'etablissement. 
Ce sera sans doute le cas pour Conques : 
expositions, publications, cours. 

Cela risquera-t-il de faire oublier les taches 
bibliothdconomiques situees en amont : 
collecte, traitement ... ?, le tout devant 6tre 
assurd par les memes personnes. 

Les acteurs du futur service devront-ils 6tre des specialistes du "contenu" ou plutot du 
"contenant"? La valeur accordde h un aspect risque de porter prejudice a 1'autre. 

Puisque Conques va rdfldchir h 1'informatisation de sa documentation, il est important de 
comprendre qu'& la fonction "documentaire" qui demeure, s'ajoute une mission de "mediation" 
basde sur la maitrise des techniques de reperage et d'acces aux documents. 
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6 - CONCLUSION 

Missions et objectifs sont confies a la Bibliotheque par le Centre europeen a charge pour elle de 
les traduire en buts a atteindre. 

Pour ce faire, il lui faudra des moyens qu'il convient maintenant de quantifier. 

Les chapitres qui suivent seront pour les decideurs une aide a la mesure des moyens. 
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II - CONSTITUTION DU FONDS 

I - ORGANISATION 

Schematiquement, nous pouvons dire que notre public se constitue de: 
- scolaires: 

les ages s'etalant du CEl a la terminale, 
- grand public: 

ayant ou n'ayant pas eu une initiation a l'art roman, a 1'histoire medievale, 
- erudits, chercheurs: 

en art, histoire medievale ou locale. 

Par commcxlite, nous scinderons notre public en 4 niveaux: 
- le niveau 1 : enfants et adolescents, 
- le niveau 2 : grand public sans connaissance particuliere, 
- le niveau 3 : public ayant deja, de par les etudes ou les interets personnels, 

une connaissance en art et histoire medievale, 
- le niveau 4 : specialistes. 

II est rationnel de faire les choix suivants : 
- 1'art roman concernera les niveaux 1-2-3 
- la civilisation medievale, les niveaux 1-2-3 
- Conques et le Rouergue roman, les niveaux 1-2-3-4 
- les chemins de Saint-Jacques, les niveaux 1-2-3-4. 

II est bien sur impensable d'avoir a Conques toute la documentation specialisee concernant 
10 siecles d'art et d'histoire. Alors Conques se propose de retenir un theme qui sera Vimage de 
marque de la Bibliothdque et qui devra avoir une ambition d'exhaustivite. Le choix en est ddlicat 
et notre travail doit en permettre une approche. 

Le premier soin est de se referer k ce qui existe ailleurs, le deuxifcme de se laisser guider par le 
lieu. 

Plusieurs thSmes retiennent 1'attention des responsables : 
• Vorfdvrerie medievale, avec peut-etre restriction aux Tresors, 
• les troubadours, 
• le bois, 
• les techniques des arts medievaux. 

Trds vite deux themes ont ete abandonnes : le 2eme parce qu'existe a Beziers un Centre de 
littdrature occitane avec une bonne documentation et le 36me parce que le lien avec Conques ne 
semble pas assez fort. 
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Pourquoi l'orfevrerie medievale. pourquoi les Tresors? 

"A Conques, le plus beau Tresor medieval" 
"A Conques, le patrimoine est un tresor" 
sont des leitmotive qui sous-tendent le dynamisme culturel de Conques. 

En effet, 1'histoire des tresors prend une importance particuliere au Moyen-Age. La 
thdsaurisation domine les mentalitds economiques et scientifiques du haut Moyen-Age, c'est 
une rdserve economique. Meme la science est davantage consideree comme un tresor que 
comme une matidre d'enseignement et de diffusion. 

Les habitants de Conques ont, h plusieurs reprises, sauvd leur Tresor au cours des siecles pour 
le sauvegarder et le transmettre. Aujourd'hui, la Bibliothfeque veut se rallier a cette transmission 
du patrimoine; cela devrait-il se faire avec le thdme "Tr6sor d'orfevrene"? 

Pourquoi les techniques des arts m^dievaux? 

Fig. 22. —• Villard de Honnecourt : Schemas geometriques 
pour la composition des figures. 

D'spris Hihnloier, Villard de Honnecourt, Ant Schroll et Co., 6<L 

Le Trdsor, le Tympan : deux preuves de 
la parfaite maitrise d'une technique et il 
convient de les relier &. leur epoque. 

Le pdlerinage de Saint-Jacques de 
Compostelle s'est ddveloppd 
historiquement au moment ou 1'Europe 
se forgeait et ou se ddveloppaient 
1'dconomie et la technique. 

Est-ce un hasard si nous assistons k un 
essor des chemins de Saint-Jacques en 
cette fin de deuxieme millenaire? 

Nous sommes confront6s & un nouveau 
d6fi de 1'histoire; il faut construire et 
creer les institutions d'une grande Europe 
unie. En m6me temps que nous sommes 
preoccup£s par notre avenir, nous nous 
tournons vers le passd, nous interrogeant 
sur ce qu'est notre culture. N'est-ce pas 
le moment de nous documenter sur ce 
que furent 1'dconomie et la technique du 
Moyen-Age? 

N'est-ce pas aussi 1'annee a Conques de 
la pose des vitraux de Soulages? Pierre 
Soulages qui explique si bien comment il 
a voulu, avec l'aide de la technique 
moderne du verre et guide par les Carnets 
de Villard de Honnecourt, mettre son 
travail au service de 1'architecture 
romane. C'est une symbiose que certains 
critiquent et que d'autres admirent entre 
une technique de la fin du premier 
milldnaire et une autre de la fin du 
deuxiSme. Alors... 
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Le registre inferieur du tympan 

A Conques, 

La majeste de sainte Foy - Xe s. 

, ,,!(• I ,f 

le Patrimoine 

est un Tresor 

Croix de procession - XV* - XVIe s. 

Autel portatifde sainte Foy 



2 - METHODOLOGIE 

II convient de faire remarquer ici la difficulte du travail de collecte de references. A Conques, il 
n'y a aucun outil bibliographique et se ddplacer prend beaucoup de temps. 

L'installation toute recente du Centre ne peut procurer le moyen d'interroger des catalogues ou 
banques de donnees exteneures. 

Nous pouvons du moins trouver une aide efficace h la BM de Rodez (en cours 
d'informatisation). Le soin apporte aux rayons Art de sa salle d'usuels nous permet des 
collectes rapides. 

Une visite a la BDP de 1'Aveyron nous aide aussi. 

A - La methodolofie adoptee a 6t6 la suivante : 
- travail de selection, livres en main d'apres les usuels de la BM de Rodez (adultes et enfants), 
- visite aux libraires et pointage dans les catalogues d'editeurs, 
- consultation de quelques outils professionnels: 

. "ouvrages de reference pour les bibliotheques publiques", 

. livres disponibles... 

B - Courrier a 1'adresse des enseignants universitaires (les adresses ont 6x6 
retrouvees dans le Repertoire international des Medievistes, 6dit6 par la Federation 
internationale des instituts d'etudes medievales) : notre courrier leur demande copie des 
bibliographies remises a leurs etudiants. 

Les enseignements ont ete choisis de maniere a permettre la collecte de bibliographies couvrant 
toute 1'histoire du Moyen-Age. Nous donnons la liste des sous-themes retenus. 

24 



HISTOIRE MEDIEVALE 
Sous-themes retenus 

Histoire des campagnes medievales en France 
Histoire urbaine en France Xe - XVe siecles 
Histoire sociale et economique de la France medievale de l'an 1 000 k la fin du 
XVe siecle 
Histoire politique du ddbut du XIe siecle k la fin du XVe sidcle 
Histoire de 1'Eglise 
Histoire des mentalitds religieuses 
Histoire intellectuelle 
Histoire littdraire 
Archeologie medievale 
Histoire de l'art et iconographie 
Anthropologie et histoire 
Le haut Moyen-Age occidental 
Byzance, 1'Orient chretien, le Monde turc 
Le Monde arabo-musulman au Moyen-Age 
Histoire de 1'Italie medievale 
La Pemnsule iberique 
L'Angleterre medidvale 
L'Empire, 1'Europe orientale et septentrionale 
Sciences auxiliaires 
Informatique en histoire medievale 



Nous nous sommes adresses - et c'etait aussi un moyen de faire part de la naissance du Centre 
europeen - a: 
- R. FOSSIER, G. DUBY, J. LE GOFF pour 1'histoire sociale, 
- Ph. CONTAMINE, M. BLOCH pour 1'histoire politique, 
- M. PACAUT, A. VAUCHEZ pour 1'histoire religieuse, etc ... 

Un autre courrier a etd adresse aux etablissements d'enseignement suivants : 
- Universite de Toulouse, 
- Universite de Poitiers, 
- Ecole du Louvre, 
- Ecole pratique des Hautes-Etudes, 
- Ecole des Hautes-Etudes en Sciences sociales pour leur demander le meme service. 

C - Conques et le Rouergue roman 
Les chemins de Saint-.Tacques 

La documentation qui s'y rapporte avait ete acquise et repertonee par le bibliothecaire de la BM 
de Conques. II s'agit d'ouvrages et d'articles de periodiques (beaucoup parus dans des revues 
locales). Le travail devra etre poursuivi et complete d'articles parus dans les revues etrangeres. 
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3 - CONSTAT 

II faudrait maintenant poursuivre le travail bibliographique en faisant appel aux : 
- fichiers de bibliotheques et centres de documentation specialises, 
- repertoires bibliographiques en art et histoire, 
- banques de donnees, 
- catalogues d'editeurs et libraires d'occasion. 

Cela necessiterait des deplacements. Nous nous adressons & un service exterieur pour 
l'interrogation de la base Francis du CNRS. 

Un gros travail demeure pour parvenir au choix definitif du Theme-Conques. 

Et volontairement, devant 1'ampleur de la tache a poursuivre, nous nous en tenons au constat 
que voici: 
- pour le niveau 1 : 100 ouvrages ont etd retenus, 
- pour le niveau 2 : 310 ouvrages ont 6t6 retenus, 
- pour les niveaux 3 - 4 : 260 ouvrages ont ete retenus. 

Leur dvaluation s'eleve a un montant de 130 000 F. 

En septembre et octobre 1993, les reponses des enseignants arrivent a Conques. 
Elles constituent de precieuses sources pour les acquisitions. II suffira d'y etablir des priorites 
et d'dquilibrer les disciplines, les differents niveaux. 

Notons qu'avec ces reponses nous parviennent des felicitations et encouragements qui nous 
incitent a continuer le travail pour le rayonnement de Conques. 
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4 - CONCLUSION 

Au terme de cette deuxidme partie, nous mesurons l'ampleur de la tache tant scientifique que 
technique autour de la future documentation et le soin particulier que necessitera le theme 
privildgid par Conques. 

Le bibliothdcaire se declare plein d'entrain devant ces perspectives mais realiste devant le 
manque de temps. 

A un ambitieux projet il faut, bien entendu, des moyens humains et des moyens financiers. 

Ici, il faut passer de 1'ambition h la realite, prendre des moyens. La charge en revient aux 
ddcideurs. 

Croire et vouloir, c'est dans cette conjugaison que reside le vrai projet. 

regle graduee 
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III - PREFIGURATION DE LA BIBLIOTHEQUE 

1 - LA BIBLIOTHEQUE A CONQUES 

Le Centre Europden d'Art et de Civilisation Medievale de Conques est, nous 1'avons dit dans la 
prdsentation, gere par une Association loi 1901. 

Cette association, 1'ADEC (Association pour le developpement economique de Conques), est 
chargee de Vanimation economique et socio-culturelle de Conques, de Vorganisation de 
colloques, concerts, expositions, classes du patrimoine. Elle gdre pour cela les equipements et 
les activitds d'accueil-hebergement. 

Parmi les membres de 1'ADEC : 
- la Commune de Conques, 
- le Conseil general, 
- le Conseil rdgional, 
- la Mission ddpartementale k la Culture, 
- le Comite departemental du Tourisme, 
- le Comitd departemental de VExpansion economique. 

C'est le Conseil d'administration de VADEC qui prend toutes les decisions importantes, entre 
autres celle d'accepter le budget. 

Pour certaines de ses decisions, le Conseil se fait assister de comites. 

Le Comitd scientifique se compose de Mddidvistes, la plupart sont enseignants h VUniversitd de 
Toulouse - le Mirail. II est regrettable toutefois qu'aucune personne au sein du Comitd 
scientifique ne soit un professionnel de la documentation. 

Les ressources de VADEC reposent sur: 
- les cotisations des membres, 
- ses ressources propres (location de locaux, benefices des manifestations), 
- les subventions des Communautds europeennes, de 1'Etat, de la R6gion, du Departement et 

de la Commune de Conques. 

Le dynamisme de la commune de Conques et le succfcs de ses entreprises culturelles ont motive 
la decision de Vouverture du Centre europeen. Cest aussi la Commune qui a accepte d'investir 
dans la construction de locaux, en particulier dans celle de Vauditorium de 420 places avec 
possibilitd de traduction simultanee en 4 langues et de visio-confdrences. La Commune reste 
propridtaire de ces nouveaux equipements. 
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Conques possede une BM dont nous avons deja parle. Une partie du fonds de la BM concerne 
le Rouergue, l'art roman, les chemins de Saint-Jacques. La BM n'a malheureusement pas hente 
- pas plus que 1'Abbaye du reste - du fonds de 1'ancienne abbaye medievale dont il reste tres 
peu d'ouvrages. 
Le bibliothecaire, employe a mi-temps par la Commune, a fait un gros travail de collecte 
bibliographique. Le fonds comprend aussi quelques manuscrits et des depots d'archives, mais 
la plus grande partie des archives de la Commune est deposee a Rodez, aux Archives 
departementales. 

Pour faciliter la gestion de la future bibliotheque du Centre europeen, il est propose que les 
ouvrages continuent a etre achetes par la Commune qui en restera proprietaire. Ainsi, il n'y aura 
qu'un seul et meme proprietaire pour 1'ancien et le futur fonds. 

Le budget achats de livres releverait du Conseil municipal alors que le budget de 
fonctionnement de la Bibliotheque releverait de 1'ADEC. 

II est propose aussi que 1'equipement en materiels et logiciels informatiques reste la propriete de 
la Commune comme il en est des locaux, comme il en sera des ouvrages. 
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2 - LA BIBLIOTHEQUE DANS SON ENVIRONNEMENT 

A - La Reffion 

Nous souvenant de ce qui figure dans les orientations de mai 1993 : "Permettre aux 
scientifiques et aux etudiants de mener leurs recherches et leurs travaux dans des conditions 
analogues a celles d'un centre universitaire dote de moyens modernes", et devant, pour ce faire, 
compter et travailler avec d'autres, nous allons reflechir aux partenariats possibles pour la future 
bibliotheque. 

Un engagement precis figure dans la convention entre 1'Universite de Toulouse - le Mirail et la 
Commune de Conques : "mettre a la disposition de VJJniversite la future banque de donnees 
informatisees qui se constituera progressivement ainsi que les Archives et la Bibliotheque 
MunicipaleII nous a sembld opportun de prendre contact avec la BIU (1) de Toulouse qui 
presentement travaille a la constitution de son SICD (Systfeme inter-etablissements de 
cooperation documentaire) et refldchit a son informatisation. 

M.D. HEUSSE, Directrice de la BIU, nous a confirme ce que nous supposions : la finalite 
premiere du SICD est la realisation d'un catalogue collectif. Pour plus tard, il y a aussi le projet 
d'un ante-serveur propose a toutes les bibliotheques associees au SICD. Elle nous pousse au 
choix d'un logiciel permettant la description des documents en format MARC (MAchine 
readable cataloging), format d'echanges reconnu au sein des bibliotteques frangaises. 

Remarque importante : elle donne son accord de principe a un travail commun. L'echange de 
donnees pourrait se faire sous forme de CD-ROM. 

De cette entrevue nous tirons des conclusions : 

Pour le choix du logiciel, il y a deux exigences h prendre en compte: 
- format MARC, 
- possibilitd d'edition de CD-ROM. 

B - La France 

La Bibliothdque de Conques decide de s'intdgrer au reseau des bibliotheques frangaises 
participant au Catalogue collectif national des publications en series (CCN). Mais, nous 1'avons 
dit, la gestion des pdriodiques et tous les problemes qui y sont lies sont reportes a plus tard. En 
consequence, le Centre regional de Toulouse est simplement tenu au courant de 1'existence de la 
Bibliothdque de Conques. 

(1) BIU: Bibliotheque inter-universitaire 
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C - L'Europe 

Nous n'oublions pas les perspectives europeennes du Centre. Y travailler des maintenant nous 
semble premature. La Bibliotheque profitera de la venue de colloques internationaux pour 
concevoir des rapprochements (Santiago et Bamberg par exemple). 

U est important ici de noter 1'existence d'un plan d'action en faveur des bibliotheques, mis en 
place par la Commission des Communautes europeennes dans les annees 1990 pour faciliter le 
dialogue entre elle et les biblioth&ques. En France, c'est le Comitd frangais de pilotage du plan 
d'action pour les bibliotheques de la Communautd europeenne (CFPPA) qui repond a ce voeu. 

Le dossier est confie a la Direction generale XIII des Communautes europeennes, non a la 
Direction generale X dont reldvent la Culture et le Livre. Les champs d'action de la Direction 
generale XIII sont: 1'innovation, le marche de 1'information et des telecommunications. 
C'est le signe du role de modernisation par 1'application des technologies nouvelles donne & ce 
plan. 
Lors de notre entretien avec Christine DESCHAMPS, actuelle Prdsidente, celle-ci nous rapporte 
le travail long et laborieux du CFPPA tant du cdte des mentalites et des habitudes de travail qu'il 
convient de faire evoluer, que de celui des directives a mettre en place. Dans un Centre 
europeen, la bibliotheque ne peut cependant pas se desinteresser des initiatives prises. 

D - Les bibliotheques d'art 

La bibliotheque rattachee a un centre "d'art" peut aussi se reclamer du sein des "bibliothdques 
d'art". Aussi nous contactons la Bibliothdque d'Art et Archdologie, la Bibliothdque Forney, la 
Bibliotheque du Musee des Arts et Traditions populaires, le Musde national d'Art moderne. 
Nous nous renseignons sur les rdflexions k propos de 1'indexation, des dchanges 
d'informations bibliographiques, des localisations de documents. Nous consultons le 
Rapport 1993 de Frangoise BENHAMOU sur la Bibliotheque nationale des arts. Nous nous 
informons du contenu du Rapport BELAVAL. 

Sans vraie directive pour 1'instant, nous soulignons 1'importance de se tenir informds. 

La sous-section Bibliothdques d'art de l'ABF (1) (qui a 1'interet de reunir des professionnels de 
musees, ecoles des Beaux-arts, bibliothdques) tiendra son congrds les 20 et 21 novembre 
prochains h Besangon; les questions en cours y seront dvoqudes. 

Ainsi nous sentons bien qu'une rationalisation se cherche. Des pdles forts associds a la 
Bibliothfcque de France se mettent en place (la BIU de Toulouse et la Maison du Moyen-Age de 
Poitiers espdrent en faire partie). 

C'est pourtant sans attendre des conclusions definitives qui risquent d'etre longues a venir - aux 
dires de Madame C. SCHMITT, Prdsidente de la sous-section Bibliotheques d'art - qu'il faut 
nous ddcider pour un vocabulaire d'indexation. 

La BN travaille au ddveloppement de la liste d'autorite RAMEAU (2). Son souhait est de la voir 
adoptee par les bibliotheques frangaises. 

Nous avons voulu proc6der a des tests de RAMEAU h partir de sujets pointus issus du fichier 
matidre de Conques. 

(1)ABF : Association des biblioth&aires fran^ais 
(2)RAMEAU : Repertoire d'Autorit6 Matiere Encyclopedique et Alphabdtique Unifie 
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II s'avere que tout sujet est traduisible; pour un oeil non habitue, la syntaxe RAMEAU parait 
compliqude, la precision du sujet laisse a desirer. Mais les tests ne sontpas faits en assez grand 
nombre pour juger de la coherence d'un fichier constitue. 

Nous avons voulu tester le Thesaurus iconographique de l'Abb<6 GARNIER (1984), cite avec 
insistance par plusieurs bibliotteques d'art contactees. 
C'est un Thesaurus destine a 1'analyse documentaire de toutes les representations, images, 
quelles que soient la nature de leur support, la technique de leur execution. II a ete utilisd pour la 
description des collections du Musee du Louvre, du Musee de Cluny... Mais il est impossible 
d'indexer avec lui bon nombre de references actuelles du fichier de Conques : 
- le deplacement du tympan de VAbbatiale de Conques, 
- recherches sur la genese et la date d'apparition des corporations medievales en France, 
- Santiago de Compostela : 1 000 ans de pelerinage europeen, 
et impensable de 1'associer h un fonds d'histoire. 

Nous abandonnons sans regret ce Thesaurus. 

Nous nous tenons au courant des critiques et de 1'evolution possible de RAMEAU. 

De m6me que le Rdpertoire de vedettes matieres de 1'Universitd de Laval dont RAMEAU est 
issu a dti affirmer son vocabulaire en etablissant une coherence avec l'"Art and Architecture 
Thesaurus" (AAT) de la Fondation GETTY adopte et traduit par plusieurs pays europdens, il 
conviendra en France d'adapter RAMEAU aux domaines couverts par la future Bibliotheque 
nationale des arts. 

A propos du Thfeme-Conques et en fonction des futures decisions d'ensemble, il faudra 
continuer les tests et sans doute faire, pour les rdfdrences du Thdme-Conques, le choix d'une 
indexation supplementaire. 

E - Les bibliotheques publiques 

Par contre, des bibliothdcaires travaillant avec RAMEAU pour indexer des livres d'art et 
d'histoire en BM nous ont affirme leur satisfaction. Nous avons donc toute raison de croire que 
pour nos fonds de niveau 2, RAMEAU ne poserait aucun probldme. 

Des observations sont faites h la Biblioth&que section Jeunesse de Rodez. Les jeunes, et les 
bibliothdcaires nous le confirment, sont h 1'aise sur le catalogue matiere utilisant RAMEAU. La 
Joie par les livres travaille h la parution d'une liste RAMEAU adaptee aux livres d'enfants. 

Tout en France semble donc se cheviller autour de la liste d'autorite RAMEAU. 

Arrivds h ce point de notre dtude et d'accord avec les Responsables sur ces points essentiels : 
- d6cision de travailler avec des partenaires, d'instituer des dchanges et de se conformer aux 

formats qui les permettent, 
- choix de RAMEAU pour indexer les documents, 

il nous appartient de construire maintenant un catalogue moderne ouvert aux technologies 
d'avenir. 
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IV - LE CATALOGUE : AIDE AUX CHOIX INFORMATIQUES 

Un document dans une bibliothdque - et il en est de meme des references dans un catalogue -
n'a sa raison d'ctrc qu'en fonction de son environnement. 

Le bibliothdcaire qui accrott son fonds, qui range et qui classe, le documentaliste qui indexe, 
travaillent sur des ensembles. Cela eclaire Vimportance des autorit^s, vedettes, indices, 
descripteurs... 
Autoritds, vedettes, indices, descripteurs sont des valeurs ajout6es qui assurent la cohesion 
d'un dldment h son ensemble. 

L'harmonisation de vedettes, la constitution, mise a jour, adaptation de thesaurus, sont des 
taches inherentes au travail des professionnels de la documentation, qui exigent du soin, du 
temps, de la minutie. 

1 - DEFINITION DU CATALOGUE 

Longtemps, 1'opdration du catalogage a 6l6 la premifere occupation du bibliothecaire. 
Aujourd'hui 1'informatique lui apporte un outil de secours en meme temps qu'elle fait entrer de 
plein fouet 1'activitd du bibliothecaire dans le monde des realitds dconomiques. 

Le travail du bibliothecaire comme 1'efficacite du catalogue se mesurent en termes de rentabilitd. 

Trois approches prealables : une approche "Usages" du catalogue, une approche "Modernite", 
une approche "Risques" s'ajoutant aux contraintes locales et aux contraintes techniques nous 
permettent de definir les besoins auxquels l'Informatique doit repondre. 

A - L'approche "Usages" 

Le catalogue est un produit du domaine "culturel" et il repond a une necessite de service. II 
importe qu'il soit proche des comportements, des habitudes. 

Dans une bibliothdque, les lecteurs butinent sur les rayons, il faudra aussi qu'ils puissent 
"butiner" dans le catalogue. Entre le catalogue et le lecteur, il doit y avoir un "axe de 
communication" : ne faut-il pas qu'au moment de la rdponse de 1'ordinateur au lecteur, la 
question reste ecrite en clair?, alors, le lecteur verra que 1'ordinateur a compris son message. 
Les distributeurs de billets de banque le font bien qui rdpondent par un "Bonjour, monsieur X" 
h une sollicitation. 

Entre le scolaire qui se renseignera sur la technique du verre au Moyen-age et le chercheur venu 
preparer sa confdrence, le catalogue devra savoir s'adapter. Les chercheurs s'interessent, c'est 
bien connu, aux articles de periodiques, aux communications diverses de la litt^rature grise. De 
1& est nee notre ddcision de depouiller pericxliques, melanges, comptes-rendus de colloques si 
besoin, d'exploiter au maximum le contenu des documents. Les catalogues de bibliotheques ne 
descendent pas, la plupart du temps, h ce niveau de description et laissent le travail aux bases de 
donndes. 

Dans 1'iddal, il faudrait parler de l'extension du catalogue de la bibliothdque vers les bases de 
donn6es, du passage aise de l'un a 1'autre; theoriquement, 1'integration totale de ces deux 
services s'impose. 
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Mais pratiquement, des problemes techniques et organisationnels demeurent. Le Groupe de 
travail de la BDF (l) sur la lecture assistee par ordinateur s'emploie a deblayer le terrain. Le 
travail consiste en une harmonisation des diffdrentes structures de donnees, le noyau dur etant 
pour 1'instant les donnees des catalogues de bibliotheques structurees dans les formats de la 
famille des MARC. Dans une perspective d'echanges de donndes (nous rejoignons lit ce qui a 
ete dvoqud & la BIU de Toulouse), il est inconcevable de penser autrement qu'en format 
MARC. 

A Conques, les besoins des publics de niveau 4 sont tellement eloignes de ceux des niveaux 1 
et 2 qu'il faudra pouvoir limiter la recherche h des sous-ensembles : les articles de pdriodiques 
n'etant pas proposds obligatoirement. 

Probablement, un traitement particulier devra etre donne aux references relevant du Theme-
Conques ou du fonds local: des discussions avec le bibliothecaire a propos de son travail actuel 
nous en ont fait prendre conscience. Les indexations devront etre plus soignees, plus precises. 
Et il faudra des fichiers de descripteurs supplementaires, les descripteurs seront rattaches h un 
Thesaurus ou h un cadre de classement que nous n'avons pas le temps d'etudier pour l'instant. 
II nous est demandd d'dvoluer tres vite vers l'etude informatique du projet; du moins devons-
nous prendre en compte d'6ventuelles indexations ne se referant pas a RAMEAU. 

B - L'approche "Modernite" 

Le plan d'action de la Commission des Communautds europeennes (dont nous avons deja 
parld) se veut rdvelateur des possibilitds de coopdration et d'int6gration europeenne pour les 
bibliothdques. II donne un certain nombre de moyens pour parvenir h un acces aux ressources 
des biblioth&ques sur le plan international. Pour cela, il fait, entre autres, la promotion de la 
normalisation. 

Des projets europeens, des debuts de travaux voient le jour : Reseau de catalogage retrospectif 
en Europe, CD-ROM des bibliothSques nationales europeennes. 

C'est le moddle anglo-saxon de rangement des ouvrages de bibliothdques qui prevaut pour 
l'organisation du libre-accds autour de la Dewey. On sent une evolution vers 1'usage de 
RAMEAU et du format MARC : autant d'616ments qui nous confortent dans les choix faits plus 
haut. 

A Conques, nous envisageons de rdcupdrer les notices de la BNF (2) et d'y trouver toute faite 
1'indexation RAMEAU, d'offrir aux lecteurs des notices en format ISBD, d'utiliser les fichiers 
d'autorite de la BN lors de crdations. 

Jouant le jeu de la normalisation, nous nous voulons dans la ligne des souhaits du CFPPA (3) 
qui fait "appel h la base" pour marcher vers la cooperation. 

(1)BDF : BiHiotMque de France 
(2) BNF : Bibliographie nationale fran^aise, 
(3) CFPPA : Comite fran^ais de pilotage du plan d'action des bibliothSques de la Communaute 

35 



C - L'approche "Risques" 

Pour 1'instant, il est difficile de mesurer le fonds h venir. II est tributaire des moyens financiers 
et humains accordds & la Bibliotheque (lesquels nous sont pour 1'instant tout h fait inconnus), 
tributaire aussi du rayonnement et de la croissance du Centre europeen. 

En tentant de nous rapprocher de la BIU de Toulouse, nous voulons neanmoins limiter le risque 
d'un petit catalogue sp6cialis6 sur Conques et sur son thdme specifique, mais perdu au fonds du 
Rouergue, et que seuls quelques passionnds consultent. 

Un catalogue doit mettre en valeur le fonds d'une bibliothdque, doit assurer la coherence et 
Vintdgritd de celui-ci. A 1'heure actuelle, seul le catalogue est exportable, il peut etre pour un 
fonds moyen de publicitd. C'est Vindexation qui valorise le contenu, d'ou son importance et 
d'oil aussi notre soin pour le choix du vocabulaire. Avec RAMEAU, nous esperons faire un 
choix d'avenir. 

Parce qu'il est question d'un service et qu'il importe de bien le rendre, le catalogue devra offrir 
une garantie de bon fonctionnement. Pourtant, avec Vinformatique, nous savons bien que le 
risque de panne est toujours \h... 
Tenons compte de la situation gdographique de Conques : une maintenance de qualite sera un 
el6ment primordial du choix informatique. 

D - Les difficultes incontournables 

Les Bibliothdques d'art, lors de leur informatisation, sont confrontees h un double dilemme 
qu'il faut connaltre au ddpart. 

Ce que nous avons dit du travail des bibliothecaires (h la fois sur le contenant et sur le contenu: 
cf. p.20 "les Acteurs du service") se retrouve dans deux familles d'outils informatiques: 

- les logiciels documentaires rdpondent aux souhaits de personnaliser les applications et de 
parvenir h une grande pertinence de recherche, 

- les systdmes de gestion de bibliothdques, eux, proposent un travail intdgrant les differentes 
fonctions et satisfont aux exigences de normalisation. 

Autre point d'importance: Viconographie. 

Le ddveloppement des nouveaux supports de Vimage 
rdpond, en meme temps qu'au souci de prdservation 
des documents, au souci d'une meilleure performance 
documentaire. Les professionnels de 1'Histoire et de 
VArt revent d'un outil total multi-fonctions, multi-
media qui inclurait des 616ments de description et de 
reproduction d'oeuvres, de biographies et de 
bibliographies. Cela implique pour les systdmes la 
gestion int6gr6e des images. Pour Vinstant, peu de 
logiciels la propose. 

II faudra au moins se prdoccuper de savoir lesquels 
travaillent dans cette direction-Il 
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E - Les directives locales 

Les Services centraux du departement a Rodez ont propose a Conques, en avril 1993, le 
bdnefice d'un systeme mformatise choisi pour les besoins des Archives departementales. Alors 
qu'etait en cause la modernisation des moyens de conservation des Archives departementales, la 
d^cision a ete prise d'une constitution de banque de donnees pouvant integrer des images 
numeriques de haute qualitd. 
Une soci6t6 de Toulouse a ete pressentie pour livrer logiciel et matenel; elle doit travailler a 
partir du SGBD (1) Oracle. 
Conques, (relid au reseau Numens), etant equipe tel un site deporte du Reseau de Rodez, 
pourrait offrir a ses lecteurs 1'image des documents numenses h Rodez. 

L'avancde de notre etude, le rappel de cette proposition ont orchestre une reunion de travail. 
Nous avons cherchd a connaitre 1'expdrience de la societe qui offre, par ailleurs, toute garantie 
de serieux. Mais il s'avere que cette societ^, si elle a constitue des outils informatiques pour les 
besoins d'Archives, ne l'a encore jamais fait pour des bibliotheques. On nous assure que, sur 
prdsentation detaillee de nos besoins, la sociite de Toulouse pourrait proposer un logiciel de 
grande performance. 

Le Responsable de la Bureautique des Services ddpartementaux se propose pour nous guider et 
reste un interlocuteur permanent. Avec lui, nous dvoquons les risques qui existent h se lancer 
dans un travail si lourd, si long et qui ddpasserait de loin le temps dont nous pouvons disposer. 

(1) SGBD : systeme de gestion de bases de donnees 
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2 - DECISIONS 

La solution suivante est adoptee : preparation d'un dossier presentant aussi precisement que 
possible les besoins lies aux deux fonctions Description et Recherche, jugees prioritaires. 
Ce dossier, remis h la societe fin septembre 1993, pourra faire de leur part 1'objet de 
propositions. 
Ce dossier nous servira aussi de grille de references lors des presentations et demonstrations de 
fournisseurs de logiciels-standards que, parallelement, nous decidons de consulter. 

Une information concomitante : Rodez commence en fin d'annee 1993 la numerisation de ses 
Archives, elle se propose de presser des CD-ROM de ses fonds numerisds (les Archives de 
Conques deposees a Rodez pourraient faire partie des tranches prioritaires). Un CD-ROM sera 
remis h Conques. 
Cette solution s'av6re moins cotiteuse qu'une lecture en temps r6el par l'intermediaire du reseau 
Numeris. 

Essayant de traduire le mieux possible les besoins des Professionnels et des Publics, nous 
avons mis au point des clauses qui pourraient etre integrees au futur Cahier des Charges. 

Avant d'en presenter le detail, il nous parait utile de rappeler les definitions suivantes de termes 
qui apparaissent dans les clauses : 

- Le Niveau 
D6termine la complexite du catalogage. 
Une notice compldte sera indispensable pour les ouvrages anciens, pour les ouvrages 
d'etude et pour les documentaires. 

- La Norme 
Definit la manidre dont les elements bibliographiques sont decrits. 
La Norme gdndralement utilisee en France est 1'ISBD (l). 

- Le Format 
Correspond h 1'ordonnancement des dldments de notice pour qu'ils puissent etre reconnus 
par un ordinateur. 
C'est souvent une variante de MARC. 

- Le Format d'echanee 
Est un ordonnancement standardisd qui permet d'6changer d'un ordinateur a 1'autre. 
UNIMARC est souvent utilise en France. 

(1) ISBD: Intmiational standard bibliographic description 
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3 - PREPARATION DES CLAUSES TECHNIQUES POUR LE FUTUR 
CAHIER DES CHARGES 

A - Definition du besoin 

Objectifs 

Constitution d'une Base de donnees k la Bibliothdque du Centre Europeen d'Art et de 
Civilisation Medievale de Conques. 

L'informatisation concerne pour 1'instant les deux fonctions : 
Description et Recherche. 

Buts 

* Proposer une excellente qualite de recherche. 
* Avoir une garantie de qualitd pour le catalogage. 
* Pouvoir cooperer k des catalogues collectifs. 
* Donner une bonne image de marque de 1'dtablissement. 
* Proposer le moyen d'integrer d'autres fonctions : Acquisitions, Bulletinage, 

Prets, ... 

Analyse de 1'existant 

Existant dvalud pour les 3 ans k venir. 

Tvpe et nombre de documents d qerer: 

Actuellement Dans 1'avenir 
* Ouvrages 500 3 000 
* Pdriodiques 2 200 
* Articles 1 000 5 000 
* Titres depouillds 1 000 
* Manuscrits 200 

Total 10 900 
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SuDDorts de docurnentations: 

* Papier 

* Microformes ) 
* Documents sonores ) Avenir 
* Manuscrits ) 
* Images num€riques (3 ans ou plus) ) 

Acteurs: 

* Professionnels Moins de 5 personnes (Avenir) 
* Public Enfants 

Touristes 
Etudiants 
Chercheurs 

Contraintes 

* Chargement de la Base par recuperation de notices. 
* Utilisation de la Base h d'autres fins que la Recherche: 

- alimentation de catalogues collectifs, 
- edition de bulletins, 
- constitution de CD-ROM, 
- statistiques d'enregistrements de documents, de consultation de la Base. 

* Pr6sence de documents virtuels: articles ou ouvrages depouillds. 
* Systdme d'exploitation retenu : UNIX. 
* La version sera installde sur un PC (Unix) dans un premier temps. 
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B - Specifications fonctionnelles du logiciel 

Le catalogage 

Le catalogage doit etre realise en temps reel. 
La description doit se faire dans le format MARC adopte par la FIAB et respecter les normes 
de 1'ISBD ainsi que le preconisent les autorites de tutelle des Bibliotheques. 

1 - Saisie des notices 

II faut que le svsteme : 
- evite 1'enregistrement des doublons, 
- permette de revenir en arridre ou de modifier un element entre en cours de saisie, 
- donne le moyen de faire des depouillements (Melanges, Colloques, Periodiques), 
- rende possible la recuperation d'une donnee portee dans un fichier d'autorites, 
- prevoit des zones de longueur variable: les notices peuvent etre simples ou 

complexes, il peut y avoir des titres paralleles, 
- puisse faire des modifications en serie. 

2 - Contenu des notices 
• ISBN/ISSN 
• Auteur principal 
• Auteurs secondaires 
• Titre et sous-titre 
• Titre de regroupement, titre de collection 
• Editeur 

4 

• Numerotation 
• Cotation 
• Note 
• Mots-clds : 5 minimum 
• Descripteurs 

La cotation adoptee est la Dewey a 6 chiffres. 
L'indexation se fera suivant la liste d'autontes RAMEAU mise a jour tous les 6 mois 
par la Cellule nationale de la coordination de Vindexation mati&re. 

Certains documents pourraient exiger une indexation supplementaire (cf. p. 34: 
L'approche "Usages"). 

41 



3 - Des fichiers d'autorites 
Des fichiers d'autorites doivent etre constitues pour: 
- les Auteurs - Personnes physiques et Collectivitds 

Toute saisie dans les champs auteurs doit obliger le documentaliste k passer par le 
fichier d'autorites et permettre la recuperation automatique. 
Le fichier d'autoritds sera constitue en reference aux fichiers d'autorites de la BN et 
doit etre facilement mis ajour. 

- Les Collections 
La meme procedure doit etre possible. 
Le fichier d'autorites sera dtabli en refcrence au CCNPS. 

- Les Descripteurs. 

4 - Le fichier des mots-matieres 
II doit gerer les renvois et les hierarchies. 

5 - Le fichier des exemplaires 

La saisie doit etre accompagnee d'un controle de coherence par rapport a la table. 
Les modifications et suppressions doivent etre possibles. 

6 - Garanties 

Le travail doit etre sauvegardd au fur et a mesure de la saisie. 
Toute modification doit entraTner aussitot une mise k jour dans les index; la 
sauvegarde compl&te de la Base doit etre quotidienne. 

7 - Facilites de travail 
Le systeme doit donner la possibilite de: 
- recuperer les notices de la Bibliographie nationale frangaise sur CD-ROM, 
- crder une notice h partir d'une autre, possedant avec elle des eldments communs, 
- 6tre guidd pour la saisie, 

- avoir une prdfiguration particulidre pour chaque categorie de documents, 
- ddtecter les oublis dans les champs obligatoires. 

8 - Perspectives d'avenir 

Le systdme doit permettre 1'intdgration des images numdrisdes ou, au moins, donner 
la garantie de cette possibilitg d'ici 2 ans. 

La Recherche 

Le nom des champs doit etre donne en clair. 

1 - Niveaux de consultation 
II faut au minimum: 
- une presentation Recherche - Grand public, 
- une presentation Recherche - Expert. 
L'affichage doit se faire en format ISBD. 
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2- Recherche Grand public 
• Ne comprendra pas les sous-ensembles : 

- articles de periodiques, 
- titres depouiltes. 

• La recherche booldenne n'y sera pas proposde. 
• Doivent etre proposees des recherches avec des points d'acces sur les : 

- titres, 
- auteurs (collectivites, titres de regroupement ou de collections, titres uniformes), 
- mots-matieres, 
- mots significatifs des titres et des mots matieres. 

3- Recherche Expert 
• Les points d'acc6s seront les : 

- auteurs 
- titres ou mots du titre 
- titres de regroupement ou de collection 
- mots matieres 
- mots significatifs des titres et mots matiere 
- descripteurs 
- date d'6dition 
- cote 
- ISBN/ISSN 
- numero notice 
- numero document. 

• Doit etre possible avec les opdrateurs booleens ET, OU, SAUF, avec des limitations 
= > <, avec des operateurs de proximitd. 

• La troncature a droite doit etre possible, a gauche de prdfdrence aussi. 
• La recherche croisee doit pouvoir se faire entre plusieurs champs (y compris les 

champs auteurs et titres secondaires). 
• La recherche par mots matieres doit porter autant sur les vedettes que sur les 

sous-vedettes. 
• Dans les champs Descripteurs, la recherche doit etre possible sur les gdneriques 

seuls, sur les spdcifiques seuls ou sur les gendriques et spdcifiques associes. 
• Pour les recherches sur Auteurs, Descripteurs qui ne peuvent aboutir (termes 

absents), le renvoi k la liste alphabetique doit etre automatique. 

4- Resultat 
Au moment du rdsultat, la question doit rester lisible a 1'dcran. 
Les requetes et les reponses doivent etre sauvegardees provisoirement. 
On doit pouvoir revenir en arnere, elargir la question ou la restreindre. 

5- Aide 
11 faut une fonction Aide accessible a tout moment. 

43 



Les Exportations 

Elles doivent se faire en format MARC. 

Les Editions 

Des editions du catalogue ou d'une partie du catalogue sont envisagees. 

Le Parametrage 

Un controle des acces doit garantir la securite de la Base, un mot de passe doit pouvoir 
etre attnbue a chaque Professionnel limitant ainsi ses accreditations. 

C - Remarques 

Dans les chapitres prdcedents, nous nous dtions interroges sur le "Quoi faire?", "Pour qui?". 
Nous venons d'evoquer le "Comment?" et cela a exigd la mise k plat intdgrale de 1'ensemble des 
operations de traitement et d'indexation. 

Nous avons vu 1'importance et le travail autour des autoritds, des vedettes, des descripteurs, 
elements inhdrents aux operations de catalogage et d'indexation. Les termes reviennent souvent 
dans le Cahier des Charges ci-dessus et denotent le temps qu'il faut accepter d'investir pour leur 
mise au point dans le systdme. C'est par eux que se justifie 1'usage de 1'informatique dans les 
deux fonctions Description et Recherche voulues ici. Lh, plus que nulle part ailleurs, la 
collaboration informaticiens - bibliothdcaires est indispensable. 

Le nombre de points d'acc6s ddnote la pertinence de la base de donndes; ces points d'acc6s sont 
des "clds" amenant tout droit aux rdfdrences. Nous nous permettons ici cette image : un gros 
trousseau de cl6s peut permettre d'aller vite et bien au but en passant quelquefois par des 
couloirs de traverse, mais plus le trousseau est important, plus le risque de se perdre est grand. 
Pour le grand public, on a donc uniquement retenu les "clds" des portes principales. 

Nous avons travaille en tandem avec le bibliothdcaire, essayant d'imaginer les operations 
nouvelles a prendre en compte, les operations anciennes i poursuivre, les operations anciennes 
k adapter. 

Lesende : 

FIAB 
ISBD 
ISBN 
ISSN 
BN 
CCNPS 

Federation internationale des associations de bibliotMcaires 
International standard book description 
Intemational standard book number 
International standard serial number 
Bibliotheque nationale 
Catalogue collectif national des publications en series 
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Nous avons bien etudie l'essentiel des fonctions souhaitees et nous nous sentons armes pour 
aborder les fournisseurs. 

Ici, nous voulons attirer 1'attention : 

1 - sur le coGt de la constitution et de la maintenance d'un fichier d'autorites 
(en temps et en ressources), 

2 - sur le fait que peu de systemes savent gerer correctement les renvois, 

3 - sur le soin qu'il faut porter a 1'articulation des autontes issues de sources exterieures 
(BN) et k 1'adaptation au systeme. 
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4 - LES NOUVELLES DIRECTIVES 

Simultanement a la realisation du dossier precedent, le Conseil general se renseigne sur le bien-
fonde et le cout du travail qui passerait par la societe de Toulouse. II nous fait renoncer a ce 
projet. 

II nous demande de limiter la definition de la prestation requise au logiciel; les services associes 
- installation, formation, maintenance - qui devront figurer egalement au Cahier des Charges 
seront definis par le Conseil general. Quant aux prestations liees au materiel, il nous est 
demande de ne pas les evoquer. Le choix de Conques sera guide par le choix des Archives 
departementales, probablement y aura-t-il pour les deux sites un seul et meme Cahier des 
Charges. 

Nous n'avons pas non plus a fixer les conditions contractuelles du dossier liees a la validite des 
prix, penalites pour retards, resiliation du contrat, reception du systeme, propriete... 

II nous reste des lors la mission de nous renseigner aupres de producteurs de logiciels. Nous 
sommes guides par les consignes suivantes qui decoulent de 1'etude precedente : 

• le travail bibliographique doit se faire en l'un des formats MARC. 

• le logiciel aura une version PC requise dans un premier temps mais la configuration evoluera 
trds vite vers un multi-postes, 

• le catalogue doit etre accessible h tous les publics, 

• le logiciel doit permettre toutes les fonctions d'une bibliotheque : Description 
bibliographique - Recherche - Acquisition - Bulletinage ... 

Pour 1'instant, seules les deux premieres sont requises. 
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5 - COMPTES-RENDUS DES VISITES 

A - Remarques sur la methodologie du travail 

a" La definition du besoin 

II etait difficile de faire un pronostic de ce que sera le fonds de la bibliothdque en 3 ans. 

II fallait pourtant que des chiffres viennent quantifier les besoins. Ils sont reclames par les 
producteurs de logiciels. 

b- Ledetail desspecifieations 

S'il faut s'ecarter du mythe "avec 1'informatique on peut tout faire", du moins faut-il specifier 
les exigences satisfaites jusque lci par le travail manuel. Le bibliothecaire et le lecteur ne se 
rdsigneront pas, ils ont raison, k un service moins grand. II faut ajouter de nouvelles 
spdcifications, h commencer par celles qui se sont rdvdldes indispensables dans 1'analyse des 
besoins. 

Pratiquement, il peut etre commode d'dtablir un prdliminaire en deux colonnes au chapitre 
"Spdcifications": 

Anciennes exigences satisfaites Nouvelles exigences requises 

Les specifications ont servi k orienter nos questions lors de ddmonstrations; elles servent 
maintenant a mettre au point un questionnaire d'aide k la pre-selection de logiciels. 

Nous proposons un tableau qui permet une observation comparative des differentes offres. II 
serait judicieux d'y encadrer en rouge les critdres retenus comme prioritaires. 
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stionriaire pour l'aide k la pr§-s6lection de logiciels documentaires 

ENQUETE LOGICIELS DOCUMENTAIRE 

FONCTIONINDEXA TION (r6pondre par oui/non) 

Index Mono Champs | Fichiers d'autorit6s avec renvois 
Index Multi Champs Fichiers d'autorit6s sans renvois | 
Index sur Mot-CI6 (multiterme) | 1 Indexation Syntaxigue | 
Index sur les Unitermes (texte int6gral) | Indexation S6mantigue 

Liens 
Visualisation Index Ecran 
D6pouillement | 
Nombre Maxi Index 

FONCTION RECHERCHE (rSpondre par oui/non) 

Formats recherche parametrables Affichage des fichiers d'autorites 
Menu Guid6 Aide Dictionnaire 
Recherche MultiChamps | Aide Thesaurus 
Recherche Multicritdre | Thesaurus Multi Niveau 
Recherche Langage Libre 1 | Thesaurus Multi HiSrarchique 
Opdrateurs Bool6ens | Historigue des Questions 
Op6rateurs de Comparaison Tri Mono Critdre | 
Op6rateurs Adjacence Tri Multi Critdre 1 
Troncature Droite Tri Temporaire 
Troncature Gauche Tri Permanent 
Troncature lllimitee Formats d'6dition parametrables 
Troncature Limitde Formats d'6dition pr6d6finis | 

FONCTIONIMPORT/EXPORT (r6pondre par oui/non) 

IMPQRT EXPORT 

Marc 1 1 Marc I 1 

GESTION CONFIDENTIA UTE (r6pondre par oui/non) 

1 Niveau Multi Niveau I 

MODULES ADDITIONNELS (r6pondre par oui/non) 

Gostion de Bihlioth6que Archivaae 

Commandes I Image | 
Bulletinage ( ] 
Emprunt Son | 

MAINTENANCE 

Agence rdgionale la plus proche : 

SITES EQUIPES 

Centres de documentation : 
Bibliothdques : 



sstionnaire pour 1'aide a la pre-selection de logiciels documentaires 

ENQUETE LOGICIELS DOCUMENTAIRE 

IDENTIFICA TION DU LOGICIEL NOM 

EDITEUR 

ADRESSE 

CODE POSTAL VILLE 

AUTEUR 

TEL FAX 

VERSION Num6ro Date Date 1 dre Version 

Fourchette de Prix 

D6veloppements en Cours 

D6veloppements Futurs 

ENVIRONNEMENT 

Langage Programmation | 

Systdme Exploitation | 

Environnement Utilisateur (WINDOWS ...) [ 

VERSION PC O/N | | 

STRUCTURE ET LIMITES DE LA VERSION 

Structure bas6e sur: 
Systdme gestion fichiers O/N | FORMAT Fixe O/N | | 
SGBD O/N I Variable O/N | 1 
SGBDR O/N 
Logiciel Orient§ Objet O/N Nombre de Bases 

Nombre de Documents/Bases | Nombre de Documents/Bases | 
Types Documents 
pr6d6finis (articles, 
ouvrages, films ...) 

Nombre maxi de Caractdres/Documents | | 
Nombre de Champs/Documents | | 
Nombre de Caractdres/Champs 1 
Nombre de Descripteurs/Bases | | 
Taille des Descripteurs 1 1 
Sous-Champs O/N 
Chainage de Bases O/N 

Nombre maxi de Caractdres/Documents | | 
Nombre de Champs/Documents | | 
Nombre de Caractdres/Champs 1 
Nombre de Descripteurs/Bases | | 
Taille des Descripteurs 1 1 
Sous-Champs O/N 
Chainage de Bases O/N 

FONCTION SAISIE (r6pondre par oui/non) 

Fiche Format Afnor 
Fiche Format Marc 
Formats saisie paramdtrables 
Corrections 

Ecran Aide 
Saisie Valeur par D6faut 
Saisie Valeur Obligatoire 
Saisie dans Liste Valeur 
Correspondance Code/Libelld 



c - Les visites 

Uexigence bien notee du travail en MARC nous a permis d'dcarter a priori les producteurs de 
logiciels ne proposant pas du MARC. II faut neanmoins remarquer que certains producteurs 
(sans doute k cause de la tendance actuelle des bibliotheques k ne plus travailler qu'en MARC) 
se reclament de MARC en ayant programme une conversion inteme. Mais celle-ci entrame des 
pertes d'information que les utilisateurs denoncent. Sur ce point, il faut etre tres explicite. 

Nous partions du fait que seuls les logiciels de bibliotheques proposaient du MARC; or, des 
contacts avec des bibliothecaires nous ont fait connaitre des logiciels documentaires se mettant, 
eux aussi, k travailler en MARC. 

d - La tache du bibliothecaire 

Les directives de notre informaticien ont fait progresser notre travail. La mdthodologie 
conseillde etait une ebauche progressive vers le Cahier des Charges a partir de la definition des 
besoins pour parvenir k une definition precise des fonctions. Elle s'avere permettre une bonne 
mavtrise du travail. Un professionnel des bibliotheques, une premiere fois, ne possede pas cette 
maTtrise. Uk se voit la ndcessitd d'une collaboration etroite entre bibliothecaire et informaticien. 

e - Le temps 

Si les besoins ddfinis, les renseignements pris permettent de gagner du temps, les evolutions 
dans les produits informatiques sont si rapides qu'il importe de s'informer au moment-meme de 
1'opdration. Ne parle-t-on pas d6j& de la codification electronique de documents qui serait la 
mort du MARC? 

Les avis des collSgues, tout precieux qu'ils soient, pour etre valables doivent etre tres, tres 
rdcents. 

La tentative de faire elaborer un logiciel de toutes pidces dtait infructueuse; ce fut une perte de 
temps de vouloir "concevoir" les opdrations en travaillant devant des dcrans imaginaires! Les 
consultants en logiciels le disent bien "Jinis, les produits maison" sous peine de se contenter 
d'un resultat mediocre. 

Mais les responsables de projets informatiques contactds nous ont mis en alerte sur le danger 
d'une prospection trop rapide. II faut voir beaucoup de logiciels, faire de nombreux tests, se 
rendre prds d'utilisateurs contents et d'autres mecontents (les contacts se sont reveles faciles et 
les colldgues magnifiquement disponibles). 

Cette partie du travail nous a ouvert les yeux sur la grande disponibilitd que devait avoir le 
responsable du projet informatique. II faut temps, dnergie et suivi. Un conducteur de projet est 
indispensable, un dossier qui tombe est tr&s vite perime. 
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B - Propositions pour des criteres prioritaires de choix 

Nous suggdrons que: 

- le travail en format MARC, 

- Vassurance d'une maintenance de qualitd, 

- des dcrans de recherche parametrables (Grand public et Experts), 

- la possibilit6 d'utiliser le Rdpertoire d'Autorit6 Matifere RAMEAU avec ses renvois et 
hierarchies, 

- la prdsence de plusieurs thesaurus permettant des indexations plus precises pour des 
refdrences particulieres, 

- la possibilit6 de faire des ddpouillements, 

soient les conditions necessaires a la pre-selection. 

II pourrait s'y ajouter des conditions orientant les preferences : 

- 1'ouverture vers les autres fonctions : Acquisitions, Bulletinage, Prets, Gestion des 
images... 

- la bonne appreciation des bibliotheques equipees et le choix encore incertain des futurs 
partenaires (BIU de Toulouse, BU de Poitiers), 

- les avantages particuliers de l'un ou 1'autre systeme. 

C - Constats 

7 producteurs de logiciels de bibliothdques ont ete sollicites. 
Trois semblent pouvoir rdpondre aux conditions prioritaires. Nous sommes en train d'effectuer 
des visites aupr&s des utilisateurs et il faudra les poursuivre. 
Un constructeur nous dit trds honnetement qu'il ne veut pas repondre : le cotit eleve de 
Vassistance et de la maintenance seraient en complete disproportion avec la configuration. 
Nous nous heurtons 1& a une realitd, celle du cout de notre ambition. 

Vouloir travailler sous Unix amene le meme constat 

Trois producteurs de logiciels documentaires sont contactds. Les rendez-vous sont en cours. 
Mais la gestion d'un thesaurus coOte cher; le coflt des logiciels documentaires vient en partie de 
l^. II serait ddraisonnable de s'6quiper d'un logiciel documentaire performant si ce n'est pas 
ensuite pour mettre h profit les possibilites qu'il offre. 

Une solide 6tude de faisabilite incluant tous les coflts est maintenant indispensable. La partie qui 
suit veut etre une aide a Vevaluation de ces couts. 
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V - REALISATIONS FUTURES : CONSEILS 

1 - INFORMATISATION 

Le tableau suivant peut servir a 1'evaluation totale des couts de 1'implantation. 

Equipement informatique principal 

• voir devis 

Equipement annexe 

• Lecteur de microfiches 
lecteur simple 
ou 
lecteur reproducteur 
cartouche d'encre 
(prix Soberim - Rodez) 

• Microfiches RAMEAU 
(mises k jour tous les 6 mois) 

• Microfiches CCN 

2 515 F HT 

13 290 F HT 
1 000F HT 
(3 000 copies) 

550 F TTC 

250 F TTC 
(Adherents) 

OU 
1 200 F TTC 
(Non-adherents) 

ou 
CD-ROM Myriade 5 500 F TTC 

• CD-ROM Bibliographie nationale 
frangaise : abonnement pour 1 an 

8 000 F 
+ 

200 F 

HT 

Port 
• Microfiches des Autontes de la BN 

- Auteurs Personnes physiques 
- Collectivites 

1 100 F 
750 F 

TTC 
TTC 

• Normes AFNOR 515 F TTC 
• Manuel de catalogage Unimarc 250 F TTC 
• Mobilier - rayonnages : catalogues en attente 
• Mobilier informatique : catalogues fournisseurs 
• Petites fournitures : catalogues fournisseurs 

(Tous les prix sont donnds k jour en septembre 1993) 

habituels 
habituels 

Au montant de 1'dquipement alors dvalud s'ajoutera le montant des investissements : formation, 
amenagement... et celui du fonctionnement: maintenance, connexion et frais de personnel. 
Les moyens humains et financiers seront attribuds et le Cahier des Charges defimtif sera redigd. 

52 



Pourquoi un Cahier des Charees ? 

II definit les conditions contractuelles qui seront incluses dans 1'acte de vente. Les premiers 
elements du Cahier des Charges qui ont ete determines au chapitre precedent nous ont permis de 
mesurer les dcarts entre les charges reclamees et le "possible". Dans les mois qui viennent, ils 
pourront inciter des fournisseurs potentiels h chercher des adaptations pour solutionner les 
probldmes (Cahier des Charges "ouvert"). 
C'est aussi une aide aux rapports juridiques et commerciaux. 

Nous joignons un tableau qui reldve les facteurs de risques possibles, qu'il convient de lire 
soigneusement avant la redaction du Cahier des Charges definitif. 

Un systeme informatique seul ne suffit pas. II faut s'assurer de la richesse du fonds pour 
prouver sa pertinence et de la competence du personnel pour le rentabiliser. 

Nous citons a temoin R. DERIEZ, consultant en informatique, qui dit :"Nombre 
d'etablissements ont ete tres exigeants dans le Cahier des Charges sur Vaspect recherche 
documentaire et, faute d'avoir constitue une veritable base bibliographique, se contentent 
maintenant d'une recherche simplifiee. Le soin apporte a la mise en place est donc tout aussi 
primordial que le choix du systeme. Cela exige une organisation rigoureuse et une planification 
semaine par semaine de 1'ensemble des taches prealablement definies." 

II faut etre lucide sur la charge de travail des responsables de 1'etape suivante : planification et 
developpement de 1'application, laquelle passe incontournablement par les procedures 
suivantes : 

1 - Designation d'un Responsable du Projet qui assure les liens avec 
le producteur. 

2 - Decoupage en etapes du developpement de 1'application. 

3 - Necessite de controles a chaque etape : 
- maitrise des coflts et des delais, 
- appreciation de la qualite. 

4 - Mise au point face au fournisseur: a chaque etape. 

5 - Correction des etapes au fur et a mesure. 

Nous avons jusqu'& present adopte une methode de travail qui decoupe celui-ci en etapes. A 
chaque etape correspond un objectif pour lequel il faut definir les moyens. 

Cette methodologie est conseillee pour le ddveloppement de 1'application informatique, laquelle 
doit etre tres. tr&s rationnelle. 

Nous insistons sur le temps et 1'dnergie qui seront indispensables a la bonne realisation de cette 
dtape. Nous attirons 1'attention des responsables sur 1'imperieuse necessitd d'un personnel 
entidrement en charge du Projet. La richesse scientifique de la Base est confide au travail du 
bibliothdcaire. II devra etre assistd techniquement et informatiquement, la viabilite du Projet en 
ddpend. 
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Dans le tableau ci-dessous, nous relevons un certain nombre de facteurs de risques avec leurs 
caracteristiques ou symptomes et la protection a prendre au moment de la redaction du Cahier 
des Charges pour eviter 1'echec. 

Facteur a 
risque 

Caracteristique ou 
symptdme 

Protection 

Dans 1'organisation 
du travail 

Mauvaise evaluation de la 
charge de travail 

Derive technique en cours 
de realisation 

Mauvaise coordination 
entre equipe de projet 
et service informatique 

Modification des qualifica-
tions des postes de travail 

Absence d'etude 
ergonomique 

Dans la prestation 
du fournisseur 

Mauvaise comprehension 
du Cahier des Charges 
par le fournisseur 

Mauvaise relation 
Organisme/Fournisseur 

Non-continuite dans 
1'dquipe d'assistance 
du fournisseur, insuf-
fisance de competences 
ou de disponibilitd des 
equipes 

Technique trop avancee 
mal dominee par le 
fournisseur 

Etude detaillee non faite 

Organisme sans moyen interne 

Mauvaise prise en compte des 
contraintes du personnel 

Organisation du service remise 
en cause 

Application non classique 
Etude detaillee non faite 

Appr6ciations subjectives des 
soumissionnaires (appui sur: 
arguments politiques, promesses 
non tenues) 

Profil des intervenants mal evalue 

Cahier des Charges faisant appel a 
des techniques de pointe 
ou 
Cahier des Charges trop ouvert 

Complements d'informations 
sur le decoupage du travail 

Augmenter le nombre de 
points de controle 
Assurer un suivi regulier 

Etude detaillee du partage 
des ressources entre 
Personnel de la Bibliothdque 
et Personnel informatique 

Prevoir une formation 
complementaire des 
utilisateurs 

Faire participer les utilisateurs 
au suivi 

Prendre des garanties 
supplementaires sur le 
fournisseur dans le domaine 
traitd 

Preparation d'un bon contrat 
(clauses contractuelles bien 
adaptees). Le contrat defimt 
les responsabilites 

Prevoir le remplacement des 
intervenants 

Exposd de la solution 
technique et des moyens 
utilisds pour la mettre en 
ceuvre 
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Facteur d 
risque 

Caracteristique ou 
symptome 

Protection 

Ddlai cTintervention du 
fournisseur trop long 

Eloignement du fournisseur du site Prevoir contractuellement les 
conditions d'intervention 

Mauvaise formation Pas de Plan-formation adapte au 
"profil" de 1'utilisateur 

Soumettre le Plan-formation 
a un accord prealable 

Absence de documentation 
technique 

Documentation mal definie Defmition de la documentation 
necessaire. 
Inclure la Documentation dans 
la prestation 

Dans le choix 

Utilisation de logiciels 
standards non portables 

Absence de description concernant 
les logiciels standards ou portabilite 
promise 

Enquete sur les logiciels 
standards 

Dans la Connectiaue 

Derapage dans l'installation 
du materiel pour "cablage" 
et "connectique" 

Installation non faite a la livraison 
du materiel 

Inclure la Connectique dans le 
Cahier des Charges 

Croissance de la confi-
guration materielle 

Consequence sur 1'allongement 
du temps de rdponse 

Definir les ressources 
d'exploitation disponibles 
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2 - POSSIBLES OUVERTURES 

II serait long et premature d'evoquer la suite du travail; nous nous permettons seulement 
d'encourager les contacts prioritaires pour 1'avenir : la DRAC (1), le CRL (Agence de 
cooperation regionale) (2), la documentation du Service regional d'Archeologie, la Maison du 
Moyen-Age de Poitiers et le Musee national du Moyen-Age. 

Pour devenir "site pilote" par 1'utilisation de nouvelles technologies comme il le souhaitait au 
ddpart, le Centre europden devra engager sa bibliothdque dans une dtude spdcifique 
approfondie. Les recherches autour de la numerisation en sont ailleurs aux phases d'essais : 
plusieurs procddds sont testes, la complexite des choix techniques est relevee partout et les 
elements de reference sont en trop petit nombre pour permettre 1'dvaluation de la charge de 
travail. Alors, les banques d'images disponibles k distance n'existent pas encore. 

La BPI (3) a 1'ambition de vouloir constituer un rdseau avec accds h d'autres collections 
d'images numensees et evoque la possibilite d'echanges de fonds; pour 1'instant, elle bute sur 
les problemes de connexion k distance. 

Le departement audiovisuel de la Bibliothdque de France travaille a un programme d'essai qui 
concerne 10% du fonds iconographique appele a etre numerise et vient seulement (aout 1993) 
de lancer 1'appel d'offres pour le choix de son logiciel. 

A la Bibliotheque de France, la numerisation devra permettre en meme temps que la 
consultation d'images accessible de 1'exterieur, la consultation de textes. 
De solides etudes sont confiees h des experts groupes autour d'A. MIQUEL qui examinent les 
programmes de numensation des textes et font les choix prioritaires. Ceci est note parce que, 
dans les domaines qui ont fait 1'objet d'explorations approfondies, figure 1'histoire du Moyen-
Age. 

Bien sflr, la liaison entre informations textuelles et informations "images" est essentielle. Pour 
1'instant, la Base de donndes est une etape dans 1'informatisation des banques d'images. 
Conques, qui reve de pouvoir consulter les fonds documentaires des grands musees d'Europe, 
doit se tenir informe. 

Du moins des videodisques existent, nous en citons quelques uns, de meme que quelques 
projets en cours: 

- Le videodisque de la Bibliotheque vaticane : 
la plus vaste entreprise d'archivage et de diffusion d'images medievales. 

- Le viddodisque de Sainte-Genevieve: 
propose les enluminures de ses manuscrits. 

- Le Dutch royal library disc: 
offre 7 000 images de manuscrits de la Bibliotheque royale de la Haye. 

- Le Centre de Marburg: 
a mis au point une base de donndes commune a plusieurs grands musdes allemands, elle 
devrait evoluer vers un catalogue illustre sur CD-ROM. Le systeme MIDAS qui y est utilise 
enregistre sous forme numerique les informations relatives a 1'histoire de 1'art. 

(1) DRAC : Direction regionale des Affaires culturelles 
(2) CRL Centre r^gional des lettres 
(3) BPI BibliothSque publique d'infonnation 
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- Plusieurs projets americains sont en cours et un projet frangais qu'il convient de 
mentionner: la crdation d'une base sur 1'enluminure avec constitution d'un corpus 
photographique. C'est la section des sources iconographiques de 1'IRHT (l) qui y travaille et 
elle projette la realisation rapide d'un videodisque. 

Citons aussi: 

- Joconde : 
une base de donnees textuelles de la Direction des Musees de France qui recense dessins, 
estampes, peintures et sculptures du VIIe sidcle k nos jours, issus de 60 musees de France. 
Elle est interrogeable par Minitel. Un videodisque lui est associd. 

- Merimee: 
une base de donn6es textuelles et numeriques de la Direction du Patrimoine qui recense le 
patrimoine architectural depuis le IV® siecle. Elle aussi est interrogeable par Minitel. Un 
videodisque lui est associd, et bientot un CD-ROM. 

Les perspectives d'avenir obligent les bibliothecaires k s'adapter, a mettre au point des 
techniques d'indexation d'images plus exigeantes que celles des documents dont ils avaient 
1'habitude. Elles les obligent k associer leurs competences k celles des informaticiens. En fait, 
c'est aux frontidres de leur metier et de la technologie que les bibliothdcaires travaillent 
Cela induit pour eux une parfaite mattrise de leur technique professionnelle, laquelle doit etre 
assez souple pour se plier aux technologies nouvelles. 

(1) IRHT : Institut de recherches sur 1'histoire des textes 
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CONCLUSION 



CONCLUSION 

Partis pleins d'enthousiasme sur le terrain du Projet-Conques, des justifications historiques, 
politiques, culturelles et sociales sont vite venues conforter notre initiative. Mais vite est venu le 
choc entre 1'ambition du depart et la realite, la ou la faisabilite professionnelle rencontre des 
limites. 

Nos exigences, revers de 1'ambition du Centre europeen, nous poussaient a tout vouloir a la 
fois. Or les techniques informatiques ont des contraintes, les donnees locales ont des lois et 
surtout notre desir de travailler avec d'autres en regardant 1'avenir nous obligeaient a accepter la 
"norme" de tous. Nous nous sommes rendus compte que nous 6tions sur un terrain en pleine 
mutation et qu'ii etait indispensable de regarder constamment ailleurs, de se tenir informes. 

Ici nous avons voulu faire progresser le plus loin possible le travail vers le Cahier des Charges 
pour la realisation informatique de la Base de donnees et rediger un aide-memoire pour les 
operations & venir, y joindre un repertoire des adresses et contacts souhaitables. 

Nous avons voulu insister sur 1'utilite des etudes a poursuivre: recherches a propos du Theme-
Conques, preparations de partenariats, surtout complements d'enquetes et de tests sur les 
logiciels. ParallMement k la mise en place de la Base de donnees, il y a aussi la reflexion a 
propos de la belle ambition du depart qui revait d'integrer 1'image et de la faire passer par le 
rdseau Numeris. 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale est porteur d'avenir, 1'enjeu politique est 
fort. Alors oui, la bibliothdque a le droit d'avoir des ambitions de haut niveau. II ne lui suffit 
que d'en prendre les moyens. 

Nous avons cherche a definir ces moyens : 

Pour le choix du systeme informatique, nous nous sommes renseignds sur les qualitds 
reconnues, sur les mefaits denonces par les utilisateurs, car le choix de 1'outil est essentiel. 
Nous avons propose pour 1'operation d'informatisation une procedure en etapes testee et 
pratiquee ailleurs car un outil seul ne suffit pas, les Moines constructeurs au Moyen-Age le 
savaient bien, qui appuyaient leur travail sur des techniques eprouvees pour en arriver a leurs 
beaux et solides travaux. Conques est 1& pour le dire! 

Alors, comme cela se pratique ailleurs, nous avons propose une longue analyse de donnees 
pour en arriver aux traitements informatiques. L'analyse du besoin est partie du lecteur, de 
1'environnement, ceux-ci justifient la suite. Les specifications fonctionnelles ont obligd le 
bibliothdcaire k rdfldchir sur son travail, faire surgir 1'essentiel : une forme de 
conceptualisation de sa tache en somme. Puisqu'il s'agissait de la fonction Recherche, 
1'importance de 1'indexation est apparue, expliquant peut-etre la complexite reconnue k 
1'informatique documentaire. 

Comme il en dtait des pierres taiI16es dans les ddifices romans, pierres tailldes en fonction 
d'elles-m6me mais en fonction de leurs voisines surtout, sont ressortis des termes 
professionnels : descripteurs, vedettes. Ils ne se d6finissent que par rapport les uns aux autres, 
dans la conception d'ensembles que sont les thesaurus et listes d'autoritds. 

Nous ne citerons que cette illustration pour justifier la prdsence indispensable, aupr£s 
d'informaticiens, de professionnels des bibliotheques ayant pratique et ayant rellcchi a la 
technique de leur metier. Mais des experiences lors d'autres informatisations nous donnent la 
conviction qu'une informatisation de bibliotheque est le lieu d'un honnete remise en cause des 
methodes de travail et 1'occasion d'avoir a les maitriser. La, comme les artisans du Moyen-Age 
qui conjuguaient leurs efforts sur les memes chantiers, informaticiens et bibliothecaires de 1993 
joignent leurs techniques et leurs savoirs en travaillant k des projets communs. 
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Technique et Savoir, Technique ou Savoir : pour 1'informaticien comme pour le bibliothecaire, 
c'est 1'exercice d'un metier determine par des regles pratiques, bien proche d'un "art de 
travailler" quand il s'y joint habilete et talent. 

Nous etions partis a la recherche de la vocation documentaire du Centre europeen sans nous 
douter que cette recherche passerait par autant de chemins. Sur ces chemins, nous avons glane 
des pierres qui s'appelaient MARC et RAMEAU, nous avons croise des techniciens avec qui 
nous avons echangd des points de vue, des savoir-faire. Nous en avons tire des legons, 
elements constitutifs pour Conques, solide rdflexion pour nous-memes : modMe de 
"compagnonnage" moderne ... 

Plus nous avangons, plus nous discernons un chemin long, riche, lourd de promesses, tout le 
contraire d'un chemin qui "tourne en rond". 

Le dernier mot est pour Conques a qui nous souhaitons beaucoup de "compagnons" pour le 
prochain millenaire. 

A son Projet, Conques joindra Foi et Travail. 

Nous donnons toute confiance aux Aveyronnais. 
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ENTRETIENS 



ENTRETIENS INFORMATIQUES 

LOGICIELS DE BIBLIOTHEQUES 

societe produit propose 

MultiLIS - Toulouse MuItiLIS 
Ever - Lyon Doris - Loris 
Opsys - Grenoble Opsys 
Data Trek - Paris Data Trek 
Dynix - Versailles Dynix 
ISL - Versailles Media-bop 
Geac -Paris Geac 

LOGICIELS DOCUMENTAIRES 
societe produit propose 

Mobydoc - Toulouse Mobytext 
ID Battelle - Puteaux Basis + 
Chemdata - Lyon Texto windows 

BIBLIOTHEQUES EQUIPEES 
BU Creteil 
BU Paris-Sud 
BU Jussieu 
BU Cergy-Pontoise 
BU Poitiers 
BM Toulouse 
Centre de formation des bibliothecaires - Toulouse 
OCDE - Paris 
Groupe ESSEC - Cergy-Pontoise 
ENSSIB - Villeurbanne 



ENTRETIENS 

* Ministere de la Culture - departement Etudes et prospective 
- Madame Boueherat 

* Centre national bibliographique et technique de 1'autorite matiere (CNTB) 
- Madame Lacan 

* Conseil supdrieur des bibliotheques 
- Mademoiselle Sueur 

* SUNIST 
- Madame Mesnil 

* BDF 
- Monsieur Dubreil 
- Monsieur Richard 

* La Joie par les livres 
- Monsieur Vidal-Naquet 

* Bibliothdque d'art et archeologie 
- Mademoiselle Groussot 

* Bibliothdque Forney 

* Musee national d'art moderne 
- Madame Schmidt 

* Bibliotheque du Louvre 
- Mademoiselle Lambert 

* BibliothSque de 1'Ecole nationale superieure des Beaux-Arts 

* Bibliothdque du Musee des Arts et Traditions populaires 
- Monsieur Thill 

* Service ddpartemental archdologique du Val d'Oise 
- Mademoiselle Goedert 

* Centre ddpartemental archeologique de Vincennes 
- Mademoiselle CABILIC 

* BIUToulouse 

* BM Toulouse 

Madame Heusse 
Madame Bach 

Mademoiselle Bernillon 
Madame Miguet 
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* BM Rodez 
- Madame Moulin 
- Madame Langon 

* BDPRodez 

* BM Lyon 
- Monsieur Champanhet 

* BU Poitiers 
- Monsieur Boissavit 

* BMDijon 
- Madame Chauvey-Bouillot 

* Maison du Moyen-Age Poitiers 
- Monsieur Arrignon 

* Archives ddpartementales de 1'Aveyron 
- Monsieur Delmas 

* Centre international de documentation et de recherche du Petit Palais d'Avignon 
- Madame Leonelli 

* Centre international d'art mural, Abbaye de Saint-Savin (Vienne) 

* Centre de 1'enluminure de Noirlac (Cher) 

* INIST Nancy 
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DOCUMENTATION 
CENTRE EUROPEEN 



A CONQUES, 

LES NOUVELLES TECHNOLOGIES AU 

SERVICE DE LA CULTURE 

I- Un Centre de Documentation unique en EUROPE. 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale se doit de 
developper une structure perfomiante tendant a asseoir sa notoriete, et a faire de 
ce lieu un pole de reference, au plan international, pour la recherche sur la 
Civilisation Medicvale. 

Afm de permettre aux scientifiques, chercheurs et etudiants de toutes 
nationalites, de mener a bien leurs recherches, des conditions analogues a celle 
d'un centre universitaire pourvu de moyens les plus perfomiants y sont creees. 
Conques se dote ainsi d'un centre de documentation unique en Europe 
comprenant les services et moyens suivants: 

. Bibliotheque: 
- ouvrages de base, ouvrages de reference, etudes 
thematiques, actes de colloques... 
- ouvrages et periodiques internationaux, 
- ouvrages et periodiques regionaux, 
- fonds d'archives, 
- travaux universitaires consacres a Conques (plus de 
700 etudes sont deja reunies), 
- fichier bibliographique d'ouvrages specialises. 

. Serveur documentaire 
s'il n'est pas envisageable de concentrer a Conques 
toutes les informations relatives a la Civilisation 
Medievale (archives, edifices, objets,...), tout au moins 
peut-on en posseder la copie. L'emploi des nouvelles 
technologies informatiques, telles que les disques 
optiques, numeriques, les video-disques, etc... repond 
tout a fait aux besoins d'echanges du Centre Europeen 
d'Art et de Civilisation Medievale. 



/ / -  Moyens  in format iques  

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation medievale a fait le 
choix de s'equiper de moyens infonnatiques les plus performants qui permettent 

- de consulter depuis Conques les fonds documentaires 
des grands musees d'Europe et des principales 
bibliotheques (Bibliotheque de France, Bibliotheque 
Publique d'Information du Centre Pompidou ...), les 
services dArchives (Archives Departementales de 
1'Aveyron), 

- de constituer a Conques une base de donnees unique 
en Europe egalement consultable a distance par les 
Centres de recherches en France comrne a 1'Etranger. 

Le systeme utilise associe le reseau NUMERIS au logiciel de gestion 
de base de donnees ORACLE. 

. Acquisition des donnees: 

Les informations a archiver et a gerer peuvent provenir 
de differents supports tels que les documents: papier, 
radiographies, plan, diapositives, micro-films, 
telecopies, ainsi que des donnees informatiques 
intemes ou extemes. Elles sont "traduites" en images 
numeriques de haute qualite. 

. Indexation: 

Les fonctions d'indexation pemiettent d'introduire a 
tous moments les criteres de recherche dans la base de 
donnees et offrent ainsi de multiples possibilites 
d'exploitation des documents et images. 

. Archivage sur disque: 

Les informations peuvent etre stockees sur disques 
optiques numeriques 5" 1/4 ou 12" C.D.ROM. 

. Consultation/Restitution: 

Le document consulte a distance, affiche a 1'ecran, peut 
egalement etre imprime (impression laser). 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale qui peut ainsi 
se prevaloir d'etre un site pilote pour 1'utilisation des nouvelles technologies 
intormatiques dans le domaine culturel, est en mesure de jouer pleinernent son 
role de pole europeen pour la recherche en Civilisation Mcdievale. 
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LE CENTRE EUROPEEND'ART 

ETDE CIVILISATIONMEDIEVALE 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale a ete inaugure le 
27 mai 1993. 

MISSION 

Unique dans les regions du grand Sud-Ouest et de 1'Auvergne, le Centre 
Europeen d'Art et de Civilisation Medievale a une double vocation: 

- Mieux faire connaitre au public L'EUROPE du MOYEN AGE, 

- Etre un lieV de rencontre et de recherche pour les etudiants, 
chercheurs et universitaires du monde entier dans le domaine de la Civilisation 
Medievale. 

TKOIS DOMAINESI)'ACTIVITES 

LA RECHERCHE 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale met a la 
disposition des scientifiques des equipements performants particulierement adaptes a 
1'accueil de colloques et de seminaires: 

- salles de reunions, amphitheatre de 400 places avec cabines de 
traduction simultanee. 

Le Centre Europeen s'est en particulier assure du parrainage de 
VUniversite de Toulouse-Le Mirail qui se traduit notamment par la constitution d'un 
comite scientifique, 1'accueil d'etudiants-chercheurs, 1'organisation de colloques. 

Un centre de documentation historiaue est egalement constitue.il 
recele des a present plus de 700 etudes (publications anciennes et modernes sur 
Conques et sa region), un fonds d'archives, une collection iconographique... 

Un serveur documentaire en cours de realisation permettra la 
constitution prochaine d'une base de donnees unique en Europe ainsi que la 
consultation a distance des fonds specialises dissemines en France et a 1'etranger: la 
B.P.I. du Centre Pompidou, le Centre d'Etudes Superieures de Civilisation Medievale a 
Poitiers, les grands musees d'Europe, les Archives Departementales de VAveyron... 

Premiers colloques internationaux: 

- mai 1993: "L'Art et la Civilisation du Moyen Age sur les chemins de 
Peler inages" .  



- juillet 1993: "Theorie et Pratique de la Traduction au Moyen Age" 
(Universite des Sciences Sociales de Toulouse / Universite de Cardiff) 

- avril 1994: "Enfer et Paradis" (Centre Europeen d'Art et de Civilisation 
Medievale / Societe des Lettres de 1'Aveyron). 

LA FORMATION, LA PEDAGOGIE 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale constitue un 
partenaire privilegie pour les projets de formation et d'enseignement: 

- ciasses et ateliers du patrimoine, 
- classes europeennes du patrimoine, 
- stages de sensibilisation aux arts et techniques du Moyen Age, 
- formation aux metiers du patrimoine, 
- campus europeens du p; trimoine... 

Un partenariat etabli avec 1'Ecole BOULLE, 1'Ecole Nationale 
Superieure des Arts Appliques, se concretisera tres prochainement par l'accueil a 
Conques de sessions de formation au travail des metaux (atelier de ciselure, gravure en 
modele, gravure bijoux...) 

PROGRAMMATION CULTURELLE 

Mieux faire connaitre au public le Moyen Age constitue la troisieme 
ambition majeure du Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale. 

Accueil de spectacles, concerts, realisations d'expositions... en bref 
susciter la rencontre de la creation contemporaine et du patrimoine dans le domaine du 
theatre (theatre medieval, litterature orale...), de la musique, des arts plastiques, de la 
museographie... 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale, dans ses 
multiples fonctions de recherches scientifiques et de sensibilisation du grand 
pubiic, s'intercssera a la "Civilisation de 1'Europe Medievale": c'est-a-dire a 
1'ensemble des faits sociaux, culturels, economiques, religieux, artistiques, 
techniques... caracterisant la periode qui s'etend de 476 a 1453. 

Votre contact: Xavier KAWA-TOPOR, Directeur 
Tel.: 65-71-24-00 Fax: 65-72-81-58 
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CONQUES: TRESOR ET PATRIMOINE 

Haut lieu de l'Art Roman, halte majeure sur les chemins de 
Saint-Jacques-de-Compostelle, Conques recele un patrimoine historique, 
artistique et religieux de renommee internationale: ensemble architectural de 
1'abbaye romane avec 1'eglise de Sainte-Foy ornee du celebre tympan sculpte 
polychrome representant le "Jugement Dernier", tresor compose de reliquaires 
et de pieces d'orfevrerie sacrees aux origines parfois encore mysterieuses, 
village medieval avec ses maisons a colombages, a encorbellement, les 
vestiges des anciens remparts, les places et les fontaines... 
Cette l-are accumulation de richesses enchassee dans un cirque naturel 
exceptionnel, fait de Conques l'un des joyaux du patrimoine europeen. 

MISSIONS 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale est investi d'une 
mission prioritaire: la mise en valeur de cet ensemble patrimonial dans une 
double perspective: 

- Une perspective de developpement local, economique et 
culturel; 

- Une perspective europeenne: lieu de memoire par 
excellence, Conques a un role privilegie ajouer dans 1'Europe de 1993, 

Integrer la dimension europeenne, devenir un lieu de 
reference au plan intemational, necessite que soit mis en oeuvre un projet 
culturel original se fondant sur la speeificite du patrimoine de Conques. 

Cette specificite est double. Gardien du plus prestigieux 
tresor medieval de France, Conques se distingue tout d'abord dans le domaine 
des arts precieux et plus particulierement de 1'orfevrerie sacree. Mais c'est 
egalement 1'exceptionnel etat de conservation de son patrimoine, tant mobilier 
qu'architectural, qui place Conques sur un piedestal. 

Un mot, "Tresor", signifie a lui seul quel legs 
particulierement precieux constitue Conques pour 1'Europe de demain.. 
C est autour de ce terme, riche de multiples resonnances que pourra s'aiticuler 
le projet culturel du Centre Europeen d'Ait et de Civilisation Medievale 



OBJECTIFS 

Trois exigences fondamentales president a la defmition et a 
la mise en oeuvre de ce projet: 

- valoriser le site de Conques tout en preservant l'identite, c'est a 
dire gerer de fagon optimale "1'eco-systeme patrimonial"; 

- mettre en oeuvre une demarche d'interpretation du patrimoine 
originale, coherente avec le theme du tresor; 

- faire de Conques un pdle d'excellence, au plan europeen, pour 
la recherche et la sensibilisation a la civilisation medievale. 

DOMAINES DfACTIVITES 

Les actions du Centre Europeen d'Art et de Civilisation 
Medievale seront developpees suivant trois axes : 

LA RECHERCHE 

LA FORMATION, LA PEDAGOGIE 

L'OFFRE CULTURELLE ET TOURISTIQUE 

LA RECHERCHE 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale se doit de 
developper une structure performante tendant a asseoir sa notoriete, et a lui 
conferer le statut de lieu de reference pour la recherche sur la civilisation 
medievale en Europe. 

Afm de permettre aux scientifiques et etudiants de toutes nationalites, de mener 
leurs recherches et leurs travaux, des conditions analogues a celle d'un centre 
universitaire dote de moyens modernes y seront creees. 

Ainsi, les chercheurs disposeront a Conques: 

- de materiaux de recherches (collections archeologiques). 

- d'un fonds documentaire unique en Europe. 
- des conditions de travail et d'accueil permanentes. 



Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale mettra 
ainsi a la disposition des scientifiques des equipements performants 
particulierement adaptes a l'accueil de colloques et de seminaires : 

- salles de reunions, amphitheatre de 400 places avec cabines de 
traduction simultanee. 

Le Centre Europeen organisera en mai 1993 un premier colloque 
europeen intitule "FArt et la Civilisation Medievale sur les chemins de 
Pelerinage" et accueillera egalement un colloque international sur "La traduction 
des textes medievaux" en juillet 1993. 

Enfm et surtout, le Centre Europeen dArt et de Civilisation 
Medievale s'est assure du parrainage de l'Universite de Toulouse-Le Mirail. 
Une convention signee entre le ville de Conques et cette universite fixe les 
modalites d'un partenariat qui se traduit par: 

- la mise sur pied d'un comite scientifique (constitue en avril 
1993) fonne de professeurs, afin de defmir les grands themes d'activites du 
Centre. 

- l'organisation de colloques annuels (mai 1994: "LAristocratie 
feodale dans 1'Europe medievale"). 

- la mise en place de sejours d'etudes pour etudiants. 

- enfin les recherches bibliographiques prealables a la creation 
d'un sei-veur documentaire. 

Un centre de documentation historiqne est egalement 
constitue. 
II recele des a present plus de 700 etudes (publications anciennes et modernes 
sur Conques et sa region), un fonds d'archives, une collection iconographique... 

IJn scrveur documentaire en cours de realisation permettra la 
constitution prochaine d'une base de donnees unique en Europe ainsi que la 
consultation a distance des fonds specialises dissemines en France et a 
letianger: la B.P.I. du Centre Pompidou, le Centre d'Etudes Superieures de 
Civilisation Medievale a Poitiers, les grands musees d'Europe, les Archives 
Departementales de rAveyron... 
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LA FORMATION, LA PEDAGOGIE 

Le Centre Europeen dArt et de Civilisation Medievale constitue 
un partenaire privilegie pour les projets de fonnation et d'enseignement: 

- elasses et ateliers du patrimoine, 
- classes europeennes du patrimoine, 
- stages de sensibilisation aux arts 

et techniques du Moyen Age, 
- formation aux metiers du patrimoine, 
- campus europeens du patrimoine... 

Un partenariat etabli avec 1'Ecole BOULLE, l'Ecole Nationale 
Superieure des Arts Appliques, se concretisera tres prochainement par Faccueil a 
Conques de sessions de formation au travail des metaux (atelier de ciselure, 
gravure en inodele, gravure bijoux...) 

L'OFFRE CULTURELLE ET TOURISTIQUE 

Sensibiliser un plus large public au Moyen Age par la rnise en 
oeuvre d'une politique culturelle originale, constitue la troisieme ambition 
majeure du Centre Europeen dArt et de Civilisation Medievale. 

Accueil de spectacles, concerts, realisations d'expositions... en 
bref susciter la rencontre de la creation contemporaine et du patrimoine dans le 
domaine du theatre (theatre medieval, litterature orale...), de la musique, des arts 
plastiques, de la museographie... 

Le Centre Europeen d'Art et de Civilisation Medievale, dans 
ses multiples fonctions de recherches scientifiques et de sensibilisation du 
grand public, s'interessera a la "Civilisation de 1'Europe Medievale": 
c'est-a-dire a 1'ensemble des faits sociaux, culturels, economiques, religieux, 
artistiques, techniques... caracterisant la periode qui s'etend de 476 a 1453. 

IVOccidvnt medieval sera egalement envisage dans ses 
rapports avec les autrcs civilisations et !a societe contemporaine. 



COMITE SCIENTIF1QUE DU CENTRE EUROPEEN 
D'ARTETDE CIVILISATIONMEDIEVALE 

etabl i  en ver tu  de Ia  convent ion passee entre  l 'Univers i te  de 
Toulouse-Le Mirai l  e t  la  Commune de Conques.  

-  Monsieur  Georges MAILHOS, President  de 1 'Universi te  de  
Toulouse-Le Mirai l ,  President  d 'Honneur .  

-  Monsieur  Michel  BANNIARD, Professeur  de Phi lologie  Romane a  1 'U.T.M. 

-  Monsieur  Maurice BERTHE, Professeur  d 'Histoire  Medievale  a  1 U.T.M. 

-  Monsieur  Jean-Louis  BIGET, Professeur  dTIis toire  Medievale  a  1 E.N.S.  de 
Fontenay-Saint-Cloud.  

-  Monsieur  Pierre  BONNASSIE,  Professeur  d 'Histoire  Medievale  a  1 'U.T.M. 

-  Mademoisel le  Sylvie  FAVAREL, Maitre  de conferences d 'Archeologie  
Medievale  a  1 'U.T.M. 

-  Monsieur  Jean-Claude FAU, Charge de cours  a  1 'U.T.M. 

-  Madame Michel le  FOURNIE,  Maitre  de conferences dTIis toire  Medievale  a  
1 'U.T.M. 

-  Monsieur  Frederic  de GOURNAY, Professeur  agrege.  

-  Madame Nelly POUSTHOMIS,  Maitre  de conferences dArcheologie  
Medievale  a  1 'U.T.M. 

-  Monsieur  Gerard PRADALIE,  Maitre  de conferences d 'Histoire  de  l 'Art  
Medieval  a  1 'U.T.M. 

-  Monsieur  Henri  PRADALIER, Maitre  de Conferences d 'Histoire  de 1 'Art  
Medieval  a 1'U.T.M. 

-  Madame Michel le  SCHLUMBERGER-PRADALIER, Professeur  d ' I I is toire  
de 1 'Art  Medieval  a  1 'U.T.M. 



CONVENTION I£N' I 'RE f,'UNIVERSII  E I)E TOIJLOUSE 
LE MIRAIL ET LA COMMUNE DE CONQUES 

Entre  L 'UNIVERSHE DE TOULOUSE LE MIRAIL vcpreseniee par  son 
President  Monsicur  MAIUIOS et  Ia  Conumme de CONQUES, representee par  
son Maire  (Monsicur  Picrre  RIOM, i l  a  e te  convenu ce qui  sui t  :  

I  -  LA MUNKTPALITE DE CONQUES, soucieuse d 'c tabl i r  un ver i table  
par tenar ia t  enfrc  le  "Ccntre  Europcen d 'Art  ct  de  Civi l isat ion Romanes" de 
CONQUES ct  1 'UNIVERSITE I)E TOULOUSE LE MIRAIL,  s 'engage :  

a)  A mcttrc  a  la  disposi t ion dc cet te  dcrnicre  les  locaux du Centre  pour  
oi-ganiscr  coi loqucs e t  confcrcnccs,  exposi t ions,  sc jours  d 'chide,  a insi  que pour  
faci l i tcr  les  t ravaux dcs  professcurs ,  chcrcl icurs  e t  e tudiants .  
La MUNICIPALTIE prcndra en compte 1 'organisat ion matcr ic l lc  de te l les  
manifcstat ions et  lcs  chargcs  affereutcs  a  ces  locaux.  

I))  A inet t re  a  la  disposi i ion de 1 'UNIVERSITE la  futurc  banque dc donnees 
informatisees  qui  se  const i tucra  progressivement ,  a insi  que les  archivcs  et  la  
bibl iot l icciue municipales .  

I I  -  L 'UNTVERSITE DE TOULOUSE LE MIRAIL,  de son cote ,  s 'engage :  

a)  A mcttre  sur  picd un Coini te  seient i f ique forme de profcsseurs  (his tor icns ,  
his tor icns  d 'ar t ,  l inguis tcs) ,  af in  -dans un prcmier  tcmps-  de def inir  Ics  grands 
thcmes d 'ac( ivi te  du Centre .  A t i t re  d 'cxemple :  1 'orfevrer ie  medievale ,  cul te  e t  
iconographie  de Sainte  Foy,  his toire  des  peler inagcs,  c tc . . .  

b)  En fonct ion dcs  t l iemcs rctenus,  le  Comitc  conficra  a  dcs  e tudiants  (niveau 
maitr isc  au moins)  les  recherches bibl ioaraphidues prealablcs  a  la  crcat ion du 
serveur  documentaire .  

c)  L'UNlVERSn'E s 'engage a  mcl t re  cn place des  col lot iucs  -ammels  autant  que 
possiblc-  d 'e tudcs medievalcs  (his toire ,  l i is toire  dc 1 'ar t  c t  archeologie ,  
l i i iguis t iquc)  concernanl  C O I K J I I C S ,  le  Roucrgue,  la  rcgion Midi-Pyrenees.  El le  
apportcra  1 'a idc ct  Ic  suivi  scient i f ique ncccssaires .  
PIus  spcciaicmcnt ,  lc  Comitc  s c i c n t i f K j u e  aura,  en accord avec la  municipal i tc ,  
la  responsabi l i tc  du choix des  t l icmes et  lc  recrutement  i les  in tcrvenants  aux 
col loques.  
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La inunicipnl i te  pvciulva cn cl iargc icur  f inanccmcnt ,  y  compris  la  publ icat ion 
dcs  Actes .  

d)  L 'UNIVERSITE s 'cngage a  metlre  en place,  avec 1 'a ide de la  Municipal i te ,  
( l e s  sejonrs  cj 'e tudcs pour  etudiants ,  soi t  en groupcs sous la  condui te  de leurs  
pi  ofcssems,  soi t  individucl lcnicnt ,  e t  a  lcur  conficr  des  t ravaux univers i ta i res  
(mai t r ise ,  D.E.A.  et  thcses)  ayant  1111 rappoi l  avec Conqiies  ou le  Rouergue 

Fait a Conques, le' 

Georges MAILHOS, Pierre RTOM 

President de 1'Universite 
Toulouse-Le Mirail 

Maire de Conques 
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ADRESSES 
POUR LES GONTAGTS 



CONTACTS ADRESSES 

BIBLIOTHEQUES D'ART 
ABF - sous section des Bibliotheques cTart 
Documentation du Musee national d'art moderne 
75191 - Paris cedex 04 
Tel. : (1)42 77 12 33 
Adhesion et renseignements aupres de Catherine SCHMITT 

CCN REGIONAL 
BIU de Toulouse 
11, rue des Puits creuses - 31070 Toulouse 
Tel. : 62 15 01 45 
Contact: Madame BACH 
Conditions : 1 - le participant donne l'etat de ses collections de 

periodiques et leurs durees de conservation 
2 - le participant en fait une mise a jour une fois par an 
3 - le participant accepte de faciliter la consultation ou d'envoyer 

des photocopies 

PIB : Pret inter-bibliotheques 
1 - Condition : adherer au CCN 
2 - Contact pour Tadhesion 

MESR-DISTB 
Sous-direction des bibliotheques 
61-65, rue Dutot - 75015 Paris 
Contact: Madame MESNIL - (1) 40 65 64 35 
Delai pour 1'enregistrement: 1 mois 
L'adhesion est gratuite 

3 - Tarifs SUNIST pour les connexions : env. 100 F 1'heure de connexion 
4 - Tarifs pour les echanges recommandes aux organismes sous tutelle de 

1'Education nationale 
Voir circulaire n° 92-333 du 13.11.1992 

BO n° 45 du 26.11.1992, p. 3658 
5 - Materiel k utiliser: 

. minitel (peu commode) 
ou 
. micro-ordinateur + carte de communication 

SlCD DE TOULOUSE 
Systeme inter-etablissements de cooperation documentaire 
Constitution en cours 
Contact : Madame HEUSSE 

Directrice de la BIU de Toulouse 
11, rue des Puits creuses - 31070 Toulouse 
Tel. : 62 15 01 40 
ou 
Madame BOULBET, son adjointe 



SECTION DES BIBLIOTHEQUES SPECIALISEES 
SOUS-SECTION DES BIBLIOTHEQUES D'ART 

Association des Bibliothecaires Frangais. 
Reconnue d'utilite publique 

UN LIEU DE RENCONTRE POUR LES BIBLIOTHEQUES D'ART 

La sous-section des bibliothdques d'art constitue au 
sein de 1'ABF un groupe plutot informel, souple et ouvert. 
Structure de reflexion commune, elle permet de s'informer (par 
des visites, des reunions, des echanges 6crits), d'etudier 
ensemble les problemes specifiques d la documentation en art, 
et d'organiser des collaborations. 

La diversite et la richesse du reseau des 
bibliotheques d'art, la multiplicite des tutelles et des types 
d'etablissement, la professionnalisation croissante de nos 
structures documentaires et 1'importance de leurs collections, 
1'impact de la decentralisation et les grands projets de 
1'Etat, le developpement de la cooperation internationale, 
rendent toujours plus necessaire 1'adhesion a une structure 
commune et specifique. 

La sous-section des bibliotheques d'art represente a 
la fois un lieu de rencontre, une plate-forme de travail et une 
force de negociation. Voici un echantillon des actions qu'elle 
entreprend : 

- visites de bibliotheques ou d'etablissements partenaires; 

- reunions nationales sur les perspectives de cooperation 
(ex. : Saint-Etienne en oct. 1989, Paris en nov. 1990); 

- journees d'etudes sur des themes specifiques (ex. : Lyon en 
dec. 1990); 

- contacts internationaux (participation aux congres de 1'IFLA 
et des associations etrangeres de bibliotheques d'art); 

- groupes de travail charges du suivi de differentes etudes ou 
projets (ex. : depouillement de periodiques); 

- publications (bulletin "Nouvelles des bibliotheques d1art", 
projet d'annuaire des bibliotheques d'art et diverses co-
publications); 

- rencontre avec les responsables institutionnels des 
ministeres concernes sur les problemes et projets relatifs a la 
documentation en art. 

Et si vous adheriez? 

Contact : Catherine SCHMITT, Documentation du Musee National 
d'Art Moderna, 75191 Paris cedex 04. Telephone : 42 77 12 33. 
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THEME-CONQUES 

Adresses 

BIBLIOTHEQUE FORNEY 
1, rue du Figuier 
75004 PARIS 
Tel. : (1)42 78 14 60 

BIBLIOTHEQUE D'ART ET D'ARCHEOLOGIE 
Bibliotheque Nationale 
rue de Richelieu 
75002 Paris 
Tel. : (1)47 03 76 26 

BIBLIOTHEQUE DU LOUVRE 
Le Louvre - Paris 
Tel. : (1)40 20 52 67 

BIBLIOTHEQUE DU CNAM 
292, rue Saint-Martin 
75003 Paris 
Tel. : (1)40 27 20 00 

MEDIATHEQUE DE LA CITE DES SCIENCES ET DE L'INDUSTRIE DE 
VlLLETTE 
20, avenue Corentin Cariou 
75930 Paris cedex 19 
Tel. : (1)40 05 76 76 

BIBLIOTHEQUE DE L'ECOLE NATIONALE SUPERIEURE DES BEAUX-ARTS 
17, quai Malaquais 
75006 Paris 
Tel. : (1) 47 03 50 82 

BIBLIOTHEQUE DU MUSEE DES ARTS ET TRADITIONS POPULAIRES 
6, avenue Mahatma Gandhi 
75016 Paris 
Tel. : (1)44 17 60 72 
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Universite de Toulouse-le Mirail 

PATRIMOINE DOCUMENTAIRF, DF, T/IINIVERSITF, 
RIRT,IOTHF,OIIF, INTF.RITNIVF.RSITAIRF. 

F.T RIRT IOTTTFOTIF.S N IL.F R 
HISTOIRF. 
Rue D, Salle 213 
Histoire du monde, Europe, France, toutes periodes 
Heures de Pret: 9 h - 17 h 
(ferme LU et VE entre 12h30 et 13h30) 
Ouverture : Octobre 
Tel.: 61.50.43.16 

HISTOTRE DE T/ART 
Rue D, Salle 215 
De la prehistoire k nos jours, Archeologie 
Heures de Pret: 9 h 30 -17 h 30 
Consultation sur place 
Ouverture : Fin Octobre - 20 juin 
T61. : 61.50.44.28 et 61.50.46.48 

BIBT JOTHEOITE INTERUNIVERISTAIRE SRCTTON LETTRRS 

Rue 1 
Pluridisciplinaire 
Ouverture : 8 h 30 -18 h *** Heures de Pret: 9 h -12 h, 13 h 30 - 16 h 30 
Pret de 3 k 6 documents / 3 semaines 
Fermeture annuelle : 4 semaines en Aofit + les lundi et vendredi (du ler juillet au 30 septembre) 
T61.: 61-40-35-64 

CENTRES DE DOCf JMENTATTON 

CEDOCAI. 
Rue 2, Salle 98 (ESPAGNOL) 
Centre de documentation sur 1'Amerique latine 
Littdrature grise, Pdriodiques, Bibliographies 
Interrogations Bases de donndes sur 1'Amerique 
latine en Sciences Humaines et Sociales 
Heures d'ouverture : 9 h 30 -12 h 30 

13 h 30 - 16 h 30 
Consultation sur place 
Fermeture annuelle: Aoflt 
T61.: 61.50.43.31 et 61.50.43.88 

CRTP 
Annexe du CHATEAU (ler etage) 
CRIP = Centre regional d'Information sur les 
Pyr6n6es, Pyrenees franco-Espagnoles, montages 
Pluridisciplinaire (histoire, langue, culture, 
civilisation...) 
Interrogations de bases de donndes internationales 
Information sur 1'Espagne - Consultation 
CD.ROM 
Heures d'Ouverture : 8 h 30 - 17 h 
Fermeture annuelle : 15 juillet - ler septembre 
m : 61.50.43.97 

CENTRE DE DOCIIMENT ATION DE 
1'IJ.E.R. DE GEORGRAPHIE ET 

Rue D, Salle 243 (Geographie) 
Milieux naturels, Amdnagement, Pays du Tiers 
Monde, Tel6d6tection, Cartographie 
Techniques documentaires. Bulletins 
bibliographiques. Annuaires nationaux et 
internationaux 
Heures d'ouverture : 8 h 30 - 12 h 30 (MA : 10 h 
30), 13 h 30 -17 h 
Consultation sur place 
Fermeture annuelle : Aotit -10 septembre 
T61.: 61.50.44.42 et 61.50.42.55 

C.A.V. (Centre Audio-visuel) 
Rue A, Salle 1009 (ler etage) 
M6diath6que, sonothdque de langue, 
vid6oth£que, biblioth6que sp6cialis6e de cin6ma 
Heures d'ouverture : 8 h 30 - 12 h 15 
13 h 15 - 18 h 30 (VE: 16h30) 
Consultation sur place 
Fermeture: Aoflt 
T61.: 61.50.42.40 et 61.50.44.45 
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OUTILS 
BIBLIOGRAPHIQUES 



SERVICES OFFERTS SANS ABONNEMENT 
EN ACCES KIOSQUE 

(rappeles a titre indicatif) 

CCN 
36-17 CCN 

ABCDOC 
36-15 ABCDOC 

TELETHESES 
36-15 SUNKTHE 

ou 
36-16 SUNIST THE 

TELELAB 
36-15 SUNKLAB 

ou 
36-16 SUNIST LAB 



REPERTOIRES 

Repertoire des bariques de donnees de 1'ANRT 
En commande 

Oriente-Express 
Paris : BPI, 1993 
Achat fortement conseille pour aider a la reorientation 
En annexe : un guide bien fait des codes d'acces aux banques de donnees 



BIBLIOGRAPHIES COURANTES 

Sur serveurs 

- FRANCIS base de donnees du CNRS chargee sur QUESTEL 
Le Capitole - 55, avenue des Champs pierreux 
92012 - Nanterre 
Tel. : (1)46 14 55 55 
Acces minitel : 36 29 36 01 

- Serveur DIALOG 
Pour memoire, sur Dialog : 

. Architecture database file 179 

. Art literature international file 191 

Revues 

- Art index. New York : Wilson. ISSN 0004-3222 

- BHA. Bibliography of the history of art. Vandoeuvre les Nancy : INIST; Santa 
Monica (Californie): Getty art history information. ISSN 1150-1588 

- Bibliographie annuelle de THistoire de France. Paris : CNRS. ISSN 0067-6918 

- Cahiers de civilisation medievale. Bibliographie. Poitiers : Universit§ de 
Poitiers, CESCM. ISSN 0240-8678 

- FRANCIS. 526, Art et archeologie. Vandceuvre les Nancy : CNRS, INIST. ISSN 
1157-3767 

- International medieval bibliography. Leeds : University of Leeds. ISSN 0020 -
7950 
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NOUVEAUX OUTILS POUR LES BIBLIOTHEQUES D'ART 

La Bibliographie d'histoire de l'art 

BHA. Bibliography of the history of art (citee precedemment) 

FONDATION GETTY. Art and architecture Thesaurus. Oxford University Press, 
1990 

FRANCIS. 526, Art et Archeologie (cite precedemment) 
Edition CD-ROM 

DELAIGLE, Fr. Les catalogues d'exposition : guide de catalogage. Paris 
Ed du Centre G. Pompidou, 1991 



La liste ci-dessous repertorie une partie des services biblioeraphiques comnleiant k RHA 
d a n s  d e s  d o m a i n e s  q u i  l u i  s o n t  e t r o . t e m e n t  i i e s .  D ' a u t r e f »  
speciahsees paraissent sous forme de publications independantes ou de numeros reguliers 

lec,te,ur P°"rra con,sulter une ilste plus compiete des memoires et theses dans le 
D^tat,onAbstractsInternatwnal(AnnAiborAm-),VInternationaleJahresbibliogra-

phie der Festschriften (Osnabriick, 1982-) pour ce qui concerne les melanges, et les index 
des joumaux les plus importants (New York Times Index, Le Monde - Index analytique, 
Zeitungsindex, etc.) pour la presse quotidienne. 

Architecture 

Architecturai Periodicals Index. London, British Architectural Library. 1972-. Egalement 
consultable en ligne sur le serveur DIALOG sous Fintitule Architecture Database 
(fichier 179). 

Avery Index to Architectural Periodicals. Programme operationnel de 1'AHIP, The Art 
History Information Program of the J. Paul Getty Trust, a 1'Universite Columbia. New 
York, G. K. Hall. 1973-. Egalement consultable en ligne sur le serveur DIALOG sous 
Vintitule Avery Architecture Index (fichier 178) et comme base de donnees specialisee du 
reseau RLIN (Research Libraries Information Network). 

Art ancien 

Archaologische Bibliographie. Deutsches Archaologisches Institut. Berlin, De Gruyter. 
19 J 3-. 

Bulletin signaletique 526. Art et Archeologie (Proche-Orient, Asie, Amerique). Vandceu-
vre-les-Nancy, INIST-CNRS. 1970-. Egalement consultable en ligne sur le serveur 
QUESTEL dans la base de donnees FRANCIS de 1'INIST. 

Fasti archaeologici. Intemational Association for Classical Archaeology. Florence, 
Sansoni. 1946-. 

L'annee phitologique. Paris, Societe d'edition « Les Beiies Lettres ». 1928-. 

Art byzantin 

Byzantinische Zeitschrift. III. Abteilung. Bibliographische Notizen und Mitteilungen. 
Munich, Beck. 1892-. 

Art islamique 

Quarterly Index Islamicus. London, Mansell. 1977-. 

Art moderne et contemporain. 

Artbibliographies Modern. Oxford/Santa Barbara, Clio Press. 1969-. Egalement consulta-
ble en ligne sur le serveur DIALOG (fichier 56). 

Catalogues de ventes 

Art Sales Index. Weybridge (GBR). 1970-. Egalement consultable en ligne sous Vintitule 
Art Quest. 
SCIPIO (Saies Catalog Index Project Input Online). Art Institute of Chicago, Cleveland 
Museum of Art, Metropolitan Museum of Art. 1982-. Egalement consultable en ligne via 
le reseau RLIN. 

Conservation 

Art and Archaeology Technicai Abstracts. 1955-. The Getty Conservation Institute en 
association avec Vlntemational Institute for Conservation of Historical and Artistic 
Works. Egalement consultable en ligne via le reseau Conservation Information Network. 

Design 

Design and Applied Arts Index. Burwash (GBR), Design Documentation. 1988-. 

Extreme Orient 

Bibliography of Asian Studies. Ann Arbor, Association for Asian Studies. 1957-. 

Revue bibiiographique de sinologie. Paris, Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales. 
1955-. 

Iconographie 

Bibliographie zur Symbolik, Ikonographie und Mythoiogie. Baden-Baden, Koerner. 
1968-. 

Numismatique 

Numismatic Literature. New York, American Numismatic Society. 1976-. 

BHA EN CONVERSATIONNEL 

11 est possible de consulter la BHA 
• sur le serveur DIALOG (fichier 191) ou elle fait suite a Art Literature International 

(RILA), 
• sur le serveur QUESTEL dans la base de donnees FRANCIS de l'INIST, qui conserve 

le Repertoire d'Art et d'Archeologie. 
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de donrtees art 

conde 
iins, estampes, peintures et sculptures du VIF siecle a 
iours des collections de plus de 60 musees de Francc 
inaux, de region, prives. L'integration des objets d'a 
e la photographie est prevue pour 93. 

de donnees textuelles. 

odisque Tbomson 
ocatalogue (5 000 dessins et 1 000 peintures), Votr 
>1. 

•mations de type administratif, historique 
)0 coliections anciennes, 10 000 artistes repertories), 
Dgraphique (25 000 personnages et 25 000 lieux 
lses) et technique. L'iconographie est traitee a 1'aide 
hesaurus iconographique de Frangois Garnier. 

)00 notices. 

) notices par an. 

ogue des peintures du musee de Versailles. 
taire des collections du musee Crozatier du Puy-en-Vei 

rogation en conversationnel. 
rogation telematique 36 14 Joconde. 

riels : DPS 7 et micro-ordinateur ; systeme 
iloitation : GCOS7 ; logiciels : Mistral, Micro-docum 
iel specifique developpe par le departement de 
nisation et des systemes d'information du ministere < 
cation nationale et de la Culture). 

;tere de i'Education nationale et de la Culture 
tion des Musees de France 
iu de 1'informatique et de la recherche 
; des Pyramides 
l Paris Cedex 01, Tel. 40 15 73 00 

Acces Soit par le minitel (36 14 Joconde), soit, pour les demandes 
plus complexes, s'adresser a : 
Marianne Blaiset-Deldon, Tel. 40 15 35 28, 
Laurent Manoeuvre, Tel. 40 15 35 37. 
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54 
bases de donnees 

erimee 
imoine architettural : edificss, edicules, ouvrages d'art, 
mbles urbains. Architeaure religieuse, domestique, 
istrielle, agricole, commerciale, scolaire, militaire du 
iecle a 1950. Edifices classes monuments historiques, 
•its monuments historiques et inventories. 

: de donnees textueiles et numeriques. 

icrofiches des dossiers d'inventaire : textes, 
ographies, cartes et plans (350 000 pages consultables). 
icrofilms des archives des monuments historiques. 
deodisque Videocatalogue, Voir p. 161 
D-ROM (nouvelle collection a paraitre en 1993). 

ase contient deux categories de notices interrogeables 
rement ou simultanement : les notices monuments 
Hques et les notices inventaire. Les premieres sont 
is a partir des arretes de protection des monuments 
riques (classement et inscription). Les secondes sont 
;ees a partir des enquetes topographiques et 
latiques (patrimoine industriel, patrimoine balneaire) 
Inventaire general. 
hoix du vocabulaire s'effectue en conformite avec 
chitecture : vocahtdaire (Principes d'analyse 
itifique), Voir p. 168 et le thesaurus Architecture 
ion en preparation). 

X) notices monuments historiques 
30 notices inventaire. 

3 notices par an dont 1 000 mesures nouvelles de 
xtion. 

iicateur du patrimoine (catalogues topographiques ou 
latiques avec index et cartographie) et Fiches 
letiques. 
egalement publies a partir des donnees collectees les 
aions suivantes : 
neraires du patrimoine 
ages du patrimoine 
hiers du patrimoine 

Services • Recherche documentaire faite a partir d'interrogations en 
ligne assurees par un documentaliste specialise. 
• Recopie decran, reproduction de microfiches, tirage de 
photographies et plans. 
• Diffusion selective sur profil. 
• Cartographie automatique. 
• Lexiques. 
• Service telematique : acces public par minitel a 
l'ensemble des donnees (a partir de fin 1993). 

Descriptif technique Materiels : DPS7/GCOS7, IBM 930 Unix et 
micro-ordinateurs compatibles IBM/MS-DOS ; logicieis : 
Mistral, (recherche documentaire), Texto/Logotel et Word 
(gestion des documents), Oracle (gestion des lexiques et 
des editions), SAS (statistiques, Arc/info (cartographie) ; 
applications dediees : RAO (redaaion assistee des notices) 
Micro-docum et Docum (logiciels specifiques developpes 
par le departement de 1'organisation et des systemes 
d'information du ministere de la Culture et destines au 
controles, tele(de)chargement, preparation des editions et 
des lexiques). 

Producteur Ministere de 1'Education nationale et de la Culture 
Direction du Patrimoine 
Sous-direction de 1'Inventaire general, de la documentation 
et de la protection du patrimoine 
Bureau informatique et nouvelles technologies 
Hotel de Vigny 
10, rue du Parc-Royal 
75003 Paris, Tel. 40 15 75 50. 

Acces . Par minitel a partir de la fin 93. 
• Interrogation par l'intermediaire de documentalistes 
specialises au Centre national de documentation du 
Patrimoine ouvert du lundi au vendredi de 13 h a 17 h, 
Voir adresse ci-dessus et a la sous-direction des Monuments 
historiques, 3, rue de Valois 75042 Paris Cedex 01, 
Tel. 40 15 81 18. En province dans les centres regionaux de 
documentation du Patrimoine, Voir p. 171. Une 
participation financiere est demandee pour la fourniture de 
listings. 
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Patrimoine mobilier : objets religieux, civiis et domestiques, 
mobilier, vitraii, peinture, sculpture, instruments de 
musique, tapisserie, costume, machines... 
Objets classes et inventories. 

Base de donnees textuelles et numeriques. 

• Microfiches des dossiers d'Inventaire : photographies et 
textes complementaires (350 000 pages consultables). 
• Videodisques : Videocatalogue, Votr p. 161, videodisque 
prototype sur les vitraux en Champagne (avec didacticiel), 
Voir p. 163. 
• CD-ROM (nouvelle collection a paraitre en 1993). 

La base contient deux categories de notices interrogeables 
separement ou simultanement : les notices monuments 
bistoriques et les notices inventaire. Les premieres sont 
saisies a partir des 95 listes departementales d'objets 
:lasses. Les secondes sont redigees a partir des enquetes 
opographiques et thematiques (vitraux, peintures murales, 
nachines liees a la produaion industrielle) de 1'Inventaire 
;eneral. 
-e choix du vocabulaire s effectue en conformite avec les 
mvrages de la collection Principes d'analyse scientifique 
Objets civils et domestiques, Sculpture, Mobiiier civil 
'omestique, Techniques du vitrail, Tapisserie) et le Thesaurus 
:onographique de Fran^ois Garnier, Voir p. 168. 

10 000 notices monuments historiques. 
5 000 notices inventaire. 

4 000 notices par an dont 2 000 mesures nouvelles de 
rotection. 

Indicateur du patrimoine (catalogues topographiques ou 
lematiques avec index et cartographie) et Fiches 
inaletiques. 
mt egalement publies a partir des donnees collectees les 
dlections suivantes : 

Services 

iptif technique 

Producteur 

Acces 

e Images du patrimoine 
• Cahiers du patrirmine 

e Recherche documentaire faite a partir d'interrogations en 
iigne assurees par un documentaliste specialise. 
. Recopie d'ecran, reproduction de microfiches, tirage de 
photographies et plans. 
. Lexiques. 
e Diffusion selective sur profil. 
e Cartographie automatique. 

Materiels : DPS7/GCOS7, EBM 930 Unix et 
micro-ordinateurs compatibles IBM/MS-DOS ; logiciels : 
Mistral, (recherche documentaire), Texto/Logotel et Word 
(gestion des documents), Oracle (gestion des lexiques et 
des edmons), Arc/info (cartographie); applications 
dediees : RAO (redaction assistee des notices) 
Micro-docum et Docum (Iogiciels specifiques developpes 
par le departement de Forganisation et des systemes 

information du ministere de 1'Education nationale et de 
Culture et destines au contrdles, tele(de)chargement, 

preparation des editions et dcs lexiques). 

Mimstere de l'Education nationale et de la Culture 
Direction du Patrimoine 
Sous-dtrection de 1'Inventaire general, de la documentation 
et de ia protection du patrimoine 
Bureau informatique et nouvelles technologies 
Hdtel de Vigny 
10, rue du Parc-Royal 
75003 Paris, Tel. 40 15 75 50 

Consultation reservee : Centre national de documentation 
Patrimoine ouvert du lundi au vendredi de 13 h a 17 h 

(meme adresse) et la sous-direaion des Monuments 
histonques, 3, rue de VaJois 75042 Paris Cedex 01, 
e . 40 15 82 48. En province dans les centres regionaux de 

documentation du Patrimoine, Voir p. 171. 
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OUTILS POURLE 
CATALOGAGE ET L'LNDEXATION 



OUTILS DE TRAVAIL 

Pour se procurer les normes: 
• AFNOR 

Tour Europe - 92049 Paris la Defense 
Tel. : (1)42 91 55 55 
Acces minitel : 36-16 Afnor 

Pour se procurer la : 
• BIBLIOGRAPHIE NATIONALE 

sur CD-ROM 
FRANCAISE 

Chadwyck-Healey France 
3, rue de Marivaux - 75002 Paris 
Tel. : (1)42 86 80 20 

Pour se procurer les: 
• AUTORITES BN SUR MICROFICHES 

Bibliotheque nationale 
Service de vente des publications 
2, rue Vivienne - 75084 Paris cedex 02 
Tel. : (1) 47 03 08 98 

Pour se procurer le : 
• CCN (Catalogue collectif national des publications en series) 

Myriade : edition sur CD-ROM Chadwyck-Healey France 

ou 
Edition microfiches 

3, rue de Marivaux - 75002 Paris 
Tel. : (1) 42 86 80 20 

Centre regional du CCN 
BIU de Toulouse 
Madame BACH 
11, rue des Puits creuses 
31070 Toulouse 
Tel. : 62 15 01 45 

Pour se procurer la liste d'autorite: 
• RAMEAU 

Cellule nationale de la coordination de Tindexation matidre 
5, rue A. Vacquerie - 75116 Paris 
T<§l. : (1) 47 20 82 33 

Pour se procurer: 
• UNIMARC 

Manuel d'utilisation. 
Traduction M. Chauveinc. Paris : Saur, 1991. ISBN 3-9598-10984-9 
ou 
Paris : Cercle de la librairie, 1993 



FORMATION 

CENTRE DE FORMATION DES BIBLIOTHECAIRES 
12, rue de TUniversite du Mirail - 31000 Toulouse 
Tel. : 61 40 02 49 

Contact : Madame Brigitte BONNET - 61 50 41 90 



NUMERISATION 

Pour memoire : 

• FORMAT INTERNATIONAL RETENU A LA BDF 
Format TIFF (AFNOR) 
Type 6.0 
Compression Groupe IV 

Contacts a la BDF : 
- Stephane DUBREIL (departement audio-visuel) 
- Yannick MEIGNIEN (Directeur des programmes scientifiques de 

numerisation) 
- Dominique MAILLET (Directeur des programmes techniques de 

numerisation) 

• NORME FRANQAISE DE DESCRIPTION DES IMAGES 
A 1'etude - prevue decembre 1993 
Madame THOMPSON, Conservateur a la BN 

• PROJET 1008, LIGNE D'ACTION 3, THEME 15 DES COMMU N AUTES 
E U R O P E E N N E S  S U R  L E S  S E R V I C E S  D E S  R E S E A U X  E U R O P E E N S  P O U R  
L'ACCES AUX BANQUES D'IMAGES 
- connexion sur les RNIS 
- langages de recherche multilingues 

PROJET 1042, LIGNE D'ACTION 2, THEME 11 DES COMMU N AUTES 
EUROPEENNES SUR LES ECHANGES DE DOCUMENTS ELECTRONIQUES 
ENTRE BIBLIOTHEQUES 
- associ^ au projet GEDI (Group for electronic document interchange), reseau 

IXI, complement du projet lon (Interlending OSI network) 

• DOSSIER DE NUMERISATION DES IMAGES A L'ABBAYE DE NOIRLAC 
Responsable : Pierre-Gilles GIRAULT 

Archives departementales 

y y v u i  



Liste des normes ou recommandations 
DOCUMENTATION 
AFNOR - IFLA - ISO 

Catalogage 

Z 44-074 

Z 44-050 
decembre 1989 

Z 44-059 
decembre 1987 

NF Z 44-060 
octobre 1983 

NF Z 44-061 
juin 1986 

NF Z 44-062 
juillet 1963 

NF Z 44-063 
avril 1979 

Z 44-065 
juin 1980 

Z 44-066 
decembre 1988 

Z 44-067 
avril 1981 

Z 44-068 
decembre 1982 

Z 44-072 
septembre 1984 

Z 44-073 
(a paraitre fin 1990) 

Z 44-080 
fevrier 1986 

Catalogage des monographies anciennes -
Monographies imprimees des origines h 1800 

Catalogage des monographies 
description bibliographique 

Redaction de la 

Catalogage — Choix des acces a la description biblio-
graphique 

Catalogage d'auteurs et d'anonymes — Forme et 
structure des vedettes de collectivites-auteurs 

Catalogage — Forme et structure des vedettes noms 
de personne, des vedettes titres, des rubriques de 
classement et des titres forges 

Classement des noms propres etrangers comportant 
des particules ou d'autres elements accessoires — 
Repertoire de quelques usages nationaux 

Catalogage des publications en serie — Redaction de 
la notice bibliographique 

Catalogage des images animees — Redaction de la 
notice bibliographique (norme experimentale obsolete, 
revision programmee) 

Catalogage des enregistrements sonores — Redaction 
de la descnption bibliographique 

Catalogage des documents cartographiques — Redac-
tion de la notice bibliographique (norme experimen-
tale en cours de revision) 

Catalogage des documents cartographiques — Presen-
tation de la notice catalographique 

Catalogage des monographies — Description biblio-
graphique minimale (fascicule de documeatation en 
cours de revision destine a la notice signaletique) 

Catalogage des monographies 
graphique allegee 

Description biblio-

Regles de classement bibliographique 

Projet de norme pour la description des images -
Dossier suivi par Madame Thomson - B.N. - Parution 
prdvue: decembre 1993 
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